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LA RENTRÉE S’EST DÉROULÉE DANS DE BONNES CONDITIONS 

C’est parti pour une nouvelle 
année scolaire ! 

Après plus de trois mois de vacances, l’heure de la reprise a sonné pour plus de 11,7 millions 
d’élèves, signifiant qu’il est temps de renouer avec le rythme scolaire. Le coup d’envoi officiel de cette 

nouvelle année scolaire a été donné, hier, par le ministre de l’Education nationale, Abdelhakim 
Belabed, depuis la wilaya d’Alger.

A
ccompagné de responsables locaux et 
de partenaires sociaux, le ministre a 
assisté avec les élèves de la classe de 

5e année de l’école primaire Ould Aoudia-
Salah, de la commune de Ben Aknoun, à 
un cours inaugural portant sur le thème de 
la sécurité routière. Ce cours a été égale-
ment dispensé dans tous les établissements 
scolaires du pays, qui ont ouvert leurs 
portes pour accueillir les élèves dans une 
ambiance chaleureuse et riche en émo-
tions. 
En effet, la reprise des classes s’est dérou-
lée dans de bonnes conditions, et les 
parents approchés ont tous exprimé leur 
satisfaction quant au « bon accueil » réser-
vé à leurs enfants, notamment les nou-
veaux élèves scolarisés.   
A l’école primaire El Fadila, à Boudouaou, 
dans la wilaya de Boumerdès, l’ambiance 
était particulière et la joie était au rendez-
vous. Des mamans venues accompagner 
leurs enfants ont parlé d’une rentrée 
« réussie ». Rencontrée à l’entrée de l’éta-
blissement, l’une d’elles s’est félicitée de 
la bonne organisation de la part des res-
ponsables de l’école ainsi que de l’accueil 
chaleureux qui leur a été réservé. Accom-
pagnée de ses deux enfants, la jeune 
maman n’a pas manqué d’exprimer à la 
fois sa joie et son stress quant à la reprise 
de sa progéniture. « J’ai accompagné 
aujourd’hui ma fille qui passe en deuxième 
année primaire et le garçon qui fait sa pre-
mière entrée au collège. J’espère que ce 
sera une année remplie de réussites », a-t-
elle indiqué. 
De leur côté, des élèves ont exprimé leur 
optimisme quant à leur réussite durant 
cette année, marquée par plusieurs nou-
veautés. A ce propos, Anès, élève de 
1re année moyenne, s’est dit « impatient 
d’entamer la nouvelle année scolaire, sur-
tout que c’est sa première année au collè-
ge ». Il a affirmé être confiant et a promis 
qu’il consentira beaucoup d’efforts pour 
être parmi les meilleurs élèves de l’école. 
Le ministre, qui s’exprimait à l’occasion 
de la rentrée, a fait savoir que cette derniè-
re intervient dans le contexte de nouvelles 
mesures organisationnelles et pédago-
giques prises par la tutelle en vue d’at-
teindre l’objectif souhaité, à savoir celui 
d’une école de qualité. 

 
LES ÉCOLES TOUCHÉES PAR LES 
INTEMPÉRIES RÉHABILITÉES 
Le ministre Belabed a indiqué que l’Etat a 
pris en charge les établissements scolaires 
touchés par les inondations dans les 
wilayas du sud du pays, notamment à 
Béchar et Aïn Sefra (wilaya de Nâama), 
exceptée une école à Béchar, qui a été 
complètement détruite. Les élèves de cette 
dernière ont été transférés vers un autre 
établissement. Par ailleurs, le ministre a 
affirmé, encore une fois, que pour cette 
année, l’examen d’évaluation des acquis 
pour le cycle primaire sera généralisé et 
concernera tous les élèves de l’ensemble 
des niveaux du cycle primaire. Il a indiqué 
que de nouvelles mesures seront appli-
quées cette année afin de limiter le phéno-
mène de l’absentéisme scolaire, particuliè-
rement au cours du troisième trimestre. 
Poursuivant son intervention, le ministre 
de l’Education nationale a assuré que le 
nouveau statut particulier et le régime 
indemnitaire des corps spécifiques de 
l’éducation nationale seront prochaine-
ment présentés au Conseil des ministres. « 
Ce projet de loi compte de nombreux 
acquis au profit des travailleurs du secteur 
», a-t-il affirmé. 
Concernant le recrutement des diplômés 
des écoles supérieures des enseignants, le 
même responsable a assuré que ces der-
niers sont prioritaires. M. Belabed s’est 
félicité concernant le processus d’intro-
duction de la langue anglaise dans le cycle 

primaire, affirmant que d’excellents résul-
tats ont été enregistrés. Il a également tenu 
à rassurer les parents d’élèves sur le fait 
que des mesures ont été prises pour l’allè-
gement des cartables et le réaménagement 
des programmes scolaires, et ce conformé-
ment aux instructions du président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune. 
Cette année, a souligné le ministre, est 
également marquée par une avancée signi-
ficative dans la modernisation du système 
éducatif, avec l’introduction de tablettes 
numériques dans 1 700 écoles primaires, 
portant à 5 000 le total des établissements 
équipés. Cette initiative vise à aligner le 
système éducatif sur les normes internatio-
nales et à préparer les élèves aux compé-
tences numériques indispensables. De 
nouvelles plates-formes ont été mises en 
service, facilitant les inscriptions des 
élèves et le transfert d’une école à une 
autre. Ainsi, les parents peuvent désormais 
suivre les résultats des évaluations de leurs 
enfants à distance. Sur le plan infrastructu-
rel, le secteur a réceptionné 604 établisse-
ments scolaires à travers le pays : 354 
écoles primaires, 162 CEM et 88 lycées. 
De plus, 459 nouvelles cantines scolaires 
seront mises en service. Par ailleurs, et sur 
le plan sécuritaire, la Direction générale de 
la Sûreté nationale (DGSN) et celle de la 
Gendarmerie nationale ont mis en place, à 
travers leurs territoires de compétence, un 
plan de sécurité préventif pour l’accompa-
gnement de la rentrée scolaire. 

Lynda Louifi

BON DÉBUT  
À TIZI OUZOU 
LES 250 000  élèves des trois paliers de 
l’éducation nationale que compte la 
wilaya de Tizi Ouzou ont effectué hier 
leur rentrée scolaire. Celle-ci, au vu des 
préparatifs des différentes parties concer-
nées effectués en amont, s’est effectuée 
dans d’excellentes conditions. Concer-
nant le coup d’envoi de cette rentrée sco-
laire tant désirée aussi bien par les 
parents que les élèves, notamment celles 
et ceux effectuant pour la première fois le 
chemin de l’école, le wali Djillali Doumi 
l’a donné à partir du lycée d’Imellel, nou-
velle zone urbaine d’Azazga. 
A cette occasion, Djillali Doumi a rappe-
lé les succès scolaires enregistrés par la 
wilaya qu’il dirige, « succès provoqués 
par cette synergie créée entre l’ensei-
gnant, le parent et l’élève », a-t-il dit. 
« Aussi, cette corrélation entre ces trois 
éléments cités doit se poursuivre dès lors 
que les résultats qui en ont découlé 
jusqu’à présent sont, comme d’aucuns 
l’ont constaté, très satisfaisants », a pour-
suivi le wali. 
Il convient de rappeler que les 250 000 
élèves sont accueillis par 671 écoles pri-
maires, 186 collèges et 77 lycées. Notons 
enfin que les services de sécurité ont 
contribué dans leur champ d’action à la 
réussite de cette rentrée scolaire. En effet, 
leur plan de sécurité routière, notamment 
à proximité des écoles, a été d’une effica-
cité indiscutable. Le slogan des éléments 
en charge de la sécurité pour cette année 
scolaire est : « Pour une année scolaire 
sans accident de circulation ». 

De notre bureau, Saïd Tissegouine 
 
 
PLUS DE 245 000 
ÉLÈVES À L’APPEL  
À BÉJAÏA 

LE COUP  d’envoi de la rentrée scolaire 
2024/2025 a été donné hier par le wali de 
Béjaïa, Kamel-Eddine Karbouche, à par-
tir du lycée Chouhada Mokrane de la 
ville de Béjaïa. Il était accompagné par 
une forte délégation de wilaya composée 
du président de l’APW, Bachir Barket, du 
directeur de l’éducation, de la cheffe de 
daïra, du maire de Béjaïa, des élus locaux 
et des parlementaires, ainsi que de plu-
sieurs directeurs de l’Exécutif et en pré-
sence des autorités sécuritaires. Le chef 
de l’exécutif de wilaya et le président de 
l’APW ont assisté au premier cours dis-
pensé cette année sur la sécurité routière. 
« Ce sont 245 537 élèves à avoir pris le 
chemin de l’école, dont 18 500 nouveaux 
élèves accueillis pour la première fois. Ils 
sont répartis sur 582 écoles primaires, 69 
CEM et 69 lycées, sachant que 539 
écoles verront l’ouverture de leurs can-
tines dès le premier jour», a indiqué deux 
jours avant la rentrée le directeur de 
l’éducation de la wilaya de Béjaïa, Moha-
med Amine Korchi. 
Le même responsable a indiqué encore 
que «plus de 45 000 élèves bénéficieront 
du transport scolaire cette année». Juste-
ment, le ramassage scolaire sera assuré 
par 1182 bus des communes et des bus de 
location. Plus de 50% des élèves de la 
wilaya de Béjaïa vont bénéficier du livre 
scolaire à titre gratuit.  Le wali a rassuré 
ces derniers que «les autorités vont pour-
suivre l’opération de contrôle de tous les 
établissements et prendre toutes leurs pré-
occupations qui seront exprimées en 
charge, comme il a encore rassuré les 
parents d’élèves sur l’amélioration des 
conditions de scolarisation qui sont 
réunies et qu’elles sont prêtes. C’est ainsi 
qu’il a procédé hier à l’inauguration d’un 
groupe scolaire de type B à la cité Adrar, 
commune de Béjaïa, un CEM de type 6 
au pôle urbain Cheikh Belhaddad d’Igh-
zer-Ouzarif, un lycée de type 1000 à Igh-
zer-Ouzarif, un CEM de type Base 4 au 
village Aït Sidi-Ali, à Barbacha. 

N. Bensalem 

Abdelhakim Belabed donnant le 
coup d’envoi de l’année scolaire. 

35 000 ÉLÈVES À BESOINS SPÉCIFIQUES  
EN CLASSE 
LA MINISTRE  de la Solidarité nationale, de la Famille et de la Condition de la 
femme, Kaouthar Krikou, a affirmé, hier, que 35 000 enfants en situation de 
handicap seront pris en charge au niveau des établissements spécialisés. Super-
visant l’ouverture de l’année scolaire pour les enfants à besoins spécifiques, à 
partir de l’école des sourds et muets de Bordj Menaïel (wilaya de Boumerdès), 
la ministre a fait savoir que ces enfants sont inscrits au niveau de 239 établisse-
ments spécialisés et de 18 annexes. 
En ce qui concerne l’encadrement de cette catégorie, elle a indiqué que le grou-
pe pédagogique pluridisciplinaire, composé de 15 000 encadreurs, comprend des 
psychologues, des éducateurs, des enseignants et auxiliaires sociaux, en plus de 
la prise en charge psychologique en coordination avec les parents et les associa-
tions activant dans ce domaine. 

Lynda L. 
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CAUSE PALESTINIENNE ET CRISES EN AFRIQUE 

L’Algérie à l’avant-garde  
à l’ONU 

 Lors de la 79e session de l’Assemblée générale des Nations Unies à New York, le ministre des Affaires 
étrangères et de la Communauté nationale à l’étranger, Ahmed Attaf, a conduit une série de discus-

sions bilatérales avec plusieurs de ses homologues. En tant qu’acteur clé sur la scène internationale, 
l’Algérie réaffirme son engagement pour la paix, les droits humains et la coopération multilatérale.

C
es rencontres, selon un communiqué 
du ministère des Affaires étrangères, 
ont permis de « consolider les rela-

tions avec des pays frères et d’aborder des 
enjeux majeurs qui préoccupent la commu-
nauté internationale, en particulier la cause 
palestinienne et les crises en Afrique ». 
Attaf a eu des entretiens avec plusieurs 
homologues, notamment Badr Abdelatty, 
ministre des Affaires étrangères, de l’Émi-
gration et des Expatriés de la République 
arabe d’Égypte, Ayman El-Safadi, vice-
premier ministre et ministre des Affaires 
étrangères et des Expatriés du royaume 
hachémite de Jordanie et Thérèse Kayik-
wamba Wagner, ministre d’État des 
Affaires étrangères de la République 
démocratique du Congo (RDC). Il a, aussi, 
échangé avec Ramadan Mohamed Abdal-
lah Gok, ministre des Affaires étrangères et 
de la Coopération internationale de la 
République du Soudan du Sud. 
L’entretien de Attaf avec son homologue 
égyptien a permis de coordonner les posi-
tions sur des questions majeures inscrites à 
l’ordre du jour de l’Assemblée générale, 
notamment la cause palestinienne. Les 
deux ministres ont également examiné des 
stratégies pour mobiliser les pays arabes 
afin de fournir un soutien accru à cette 
cause au sein des instances de l’ONU. Ils 
ont, aussi, discuté « de certaines échéances 
prévues sur le double-plan bilatéral et 
continental », a précisé le département de 
Attaf. 
Attaf a ensuite échangé avec Ayman El-
Safadi, vice-premier ministre et ministre 
jordanien des Affaires étrangères, sur « les 
développements dans les territoires palesti-
niens occupés, ainsi que dans la région du 
Moyen-Orient en général, face à la pour-
suite de la guerre génocidaire dans la bande 
de Gaza et à l’obstination de l’occupation 
israélienne qui poursuit son escalade sur 
plusieurs fronts ». 
La rencontre a permis de discuter des 
moyens d’accroître le soutien international 
à la cause palestinienne, en lui permettant 
d’obtenir davantage de soutien au niveau 
international durant cette session de l’As-
semblée générale de l’ONU, tout en renfor-

çant les relations bilatérales entre l’Algérie 
et la Jordanie à travers des initiatives com-
munes, a-t-on ajouté de même source. 
En outre, Attaf a eu des échanges avec Thé-
rèse Kayikwamba Wagner, ministre des 
Affaires étrangères de la République 
démocratique du Congo. Cette réunion a 
été consacrée à l’examen de la crise dans 
l’Est de la RDC, où des efforts sont 
déployés pour résoudre la situation par des 
voies pacifiques dans le cadre de l’ap-
proche du Conseil de sécurité. Les deux 
parties ont également exploré les perspec-
tives de coopération bilatérale et partagé 
leurs points de vue sur plusieurs dossiers 
discutés au sein de l’Union africaine (UA). 
Enfin, avec le ministre sud-soudanais, 
Ramadan Mohamed Abdallah Gok, Attaf a 
passé en revue les développements internes 
au Soudan du Sud. Ils ont discuté des ini-
tiatives que l’Algérie pourrait entreprendre 
pour soutenir ce pays frère dans son pro-
cessus de maintien de la paix et de renfor-
cement de la stabilité. La coopération en 
matière de formation des ressources 
humaines et les cadres multilatéraux, 
notamment la position de l’Algérie au 

Conseil de sécurité de l’ONU, et du Comi-
té ad hoc de haut niveau de l’Union africai-
ne sur le Soudan du Sud (C5) ont été au 
centre des discussions. 
Pour rappel, lors du sommet virtuel « 
Appel mondial pour le sommet de l’avenir 
» qui s’est tenu la semaine dernière, le pré-
sident de la République, Abdelmadjid Teb-
boune, a réaffirmé l’engagement de l’Algé-
rie en faveur de solutions pacifiques aux 
crises internationales, en adhérant pleine-
ment au « Pacte de l’avenir ». Il a appelé 
les dirigeants mondiaux à se joindre à cette 
initiative qui devra être publiée prochaine-
ment suite à des négociations entre les 
États. 
Le chef de l’État a décrit le sommet comme 
une « opportunité renouvelée pour rattraper 
les occasions manquées » face aux défis 
sécuritaires, climatiques et de développe-
ment. Il a insisté sur la nécessité de revalo-
riser ce qui unit les États au sein de l’ONU, 
affirmant que cette organisation est « 
irremplaçable et indispensable » pour 
imposer des solutions pacifiques aux 
conflits internationaux. 

Meriem Djouder

EN ATTENDANT 
L’INAUGURATION DU 
LYCÉE RÉGIONAL DE 
MATHÉMATIQUES 
19 nouveaux 
établissements  
à Constantine 
LE COUP D’ENVOI  de l’année scolaire 
a été donné par le wali Abdelkhalek 
Sayouda depuis l’école primaire Zouaoui 
Bahri, située à l’unité de voisinage 14, 
dans la ville nouvelle Ali Mendjeli, en 
présence de représentants des autorités 
locales civiles et sécuritaires, de députés, 
du directeur de l’éducation de la wilaya 
et de membres de la communauté éduca-
tive. 
Thème d’actualité, la sécurité routière a 
été au centre d’une leçon donnée en clas-
se par l’un des professeurs de la nouvelle 
école, en présence des responsables. Au 
total, la wilaya de Constantine accueille-
ra, durant ces trois jours, près de 284 
638 élèves, qui seront encadrés par plus 
de 15 000 cadres et employés du secteur. 
Le retour des classes s’est par ailleurs 
déroulé dans de très bonnes conditions à 
travers l’ensemble des établissements 
couvrant les douze communes que 
compte la capitale de l’Est. 
Le wali a déclaré, en marge de sa visite à 
la nouvelle école, que toutes les condi-
tions ont été réunies pour assurer un bon 
déroulement de l’année scolaire. Il a rap-
pelé qu’au niveau des infrastructures 
relevant du secteur de l’éducation, 19 
établissements ont récemment été récep-
tionnés, dont 10 écoles primaires, six 
collèges et trois lycées. Ces nouvelles 
structures, dont la plupart ont été érigées 
dans les nouvelles agglomérations, 
notamment dans la ville nouvelle Ali 
Mendjeli, permettront de désengorger 
certains établissements ayant enregistré 
ces dernières années des taux de fré-
quentation au-dessus de la moyenne. 
Près de 350 établissements ont par 
ailleurs fait l’objet de rénovation et de 
réhabilitation, et d’autres ont bénéficié 
d’extensions de classes, soit une cin-
quantaine de nouvelles classes réparties 
sur plusieurs structures à travers la 
wilaya. 
En ce qui concerne la restauration, 25 
établissements ont été dotés cette année 
de cantines, portant le nombre total à 
433 établissements offrant des repas à 
leurs élèves, soit un total de 132 543 
élèves. 
La solidarité n’est pas en reste. Plus de 
58 000 enfants scolarisés bénéficieront 
d’allocations scolaires qui leur seront 
versées avant le mois de juillet, tandis 
que 38 680 autres élèves dans le besoin 
recevront des trousseaux scolaires. Pour 
le transport, 282 bus desserviront cette 
année 249 lignes au profit de 41 722 
élèves. 
A noter par ailleurs que les responsables 
du secteur éducatif de la capitale de l’Est 
sont à pied d’œuvre pour l’inauguration 
prochaine du tout premier lycée régional 
spécialisé en mathématiques. Ce lycée, 
dédié à l’excellence académique, s’ins-
crit dans le cadre d’un projet national 
visant à promouvoir les talents excep-
tionnels dans le domaine des sciences. 
Implanté au sein du Collège Sadek 
Hamani, à la cité Daksi Abdesselam, cet 
établissement d’élite accueillera des 
élèves provenant de 22 wilayas de l’est 
et du sud-est du pays, ayant brillamment 
réussi leur parcours au cycle moyen. A 
en croire un responsable de la direction 
de l’Éducation, les admissions seront 
supervisées directement par le ministère, 
afin de garantir un processus sélectif 
rigoureux et équitable. Le lycée se dis-
tingue par son régime d’internat, offrant 
un encadrement et une prise en charge 
complète aux élèves admis, leur permet-
tant ainsi de se concentrer pleinement 
sur leurs études dans un cadre propice à 
leur développement, précise la même 
source. 

Amine B. 

RENTRÉE SCOLAIRE À ORAN 

Le wali assiste au cours inaugural
LE WALI  d’Oran Said Sayoud a donné le 
coup d’envoi, hier, de la rentrée scolaire de 
l’année 2024-2025 lors d’une visite au col-
lège d’enseignement moyen Maachi-Ali à 
la cité Yaghmoracen nouvellement inaugu-
rée. Le wali était accompagné de plusieurs 
personnalités dont le président de l’assem-
blée populaire d’Oran, le représentant local 
du médiateur de la République, le directeur 
de l’éducation, des sénateurs, des députés 
issus de la wilaya, des représentants du 
haut conseil de la jeunesse, le chef de la 
daïra d’Oran.  M.Sayoud, a assisté aux 
côtés des élèves de l’établissement scolaire 
à un cours inaugural consacré à la sécurité 
routière afin de sensibiliser les élèves sur 
l’hécatombe meurtrière qui sévit sur les 
routes algériennes. Le wali d’Oran a inau-
guré, dans la même journée, le collège 
Zaoui Abdelkader dans la commune de Bir-
el-Djir Djir ainsi qu’une école primaire 
Fatmi Khaled située à Ain El Bia, financée 

par le Groupe Sonatrach, en compagnie du 
secrétaire général de Sonatrach, indique 
par ailleurs un communiqué de la wilaya. 
Le directeur de l’éducation de la ville 
d’Oran Abdelkader Oubelaïd a indiqué lors 
de la réunion du conseil exécutif de la 
wilaya durant le mois en cours que 432.496 
nouveaux élèves inscrits seront répartis sur 
les trois cycles d’enseignement à savoir ; 
216.310 élèves au cycle primaire, 151.908 
élèves attendus au cycle moyen et 64.278 
élèves rejoindront les lycées. 
Il a en outre fait savoir qu’une plate-forme 
numérique du ministère de l’éducation 
nationale est disponible pour les inscrip-
tions et les transferts, notamment pour les 
niveaux préparatoires et les classes de pre-
mières années. La wilaya d’Oran a bénéfi-
cié d’une enveloppe de 1.45 milliard DA 
destinés à la réhabilitation des écoles pri-
maires dans les différentes communes. Ce 
budget est destiné notamment à l’améliora-

tion des conditions d’enseignement durant 
l’année scolaire 2024-2025. Un total de 
302 écoles a été rénové dont les toitures, les 
cours de récréations, les sanitaires, les sys-
tèmes de chauffage, les salles de cours. Ce 
budget englobe aussi 61 espaces pour 
l’éducation physique, cinq nouvelles can-
tines scolaires, acquisition de matériel 
informatique pour l’équipement des salles 
de classe. Le directeur de l’éducation a, en 
outre, souligné que la distribution des 
manuels scolaires aux établissements d’en-
seignement, concernera 5.608.735 livres 
pour tous les paliers dont 1.972.312 desti-
nés aux élèves nécessiteux. Visant à numé-
riser progressivement tout le système édu-
catif, Abdelkader Oubelaïd a ajouté que 
onze écoles primaires ont été équipées de 
tableaux numériques, portant à 38 le 
nombre total d’établissements dotés de ces 
équipements modernes. 

D’Oran, Brahim Mazi 

Ahmed Attaf. 
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PERFORMANCE 
THERMIQUE 
DES CHAUFFE-EAUX 
SOLAIRES 
Le CDER obtient 
l’accréditation d’Algerac 
LE CENTRE de développement des 
énergies renouvelables (CDER) a 
obtenu hier une accréditation, 
délivrée par le l’Organisme algérien 
d’accréditation (Algerac), permettant 
à son laboratoire d’évaluer les 
qualités techniques et les 
performances thermiques des 
chauffe-eaux solaires. La cérémonie 
de délivrance de cette accréditation, 
conforme à la norme internationale 
ISO/CEI 17025/2017, s’est déroulée 
au siège du CDER, faisant du 
laboratoire le premier de la région à 
atteindre ce niveau de certification. 
Cette certification permet au 
laboratoire d’évaluer les 
performances thermiques des 
capteurs et des systèmes solaires, de 
caractériser leur fiabilité et leur 
durabilité dans des conditions réelles 
les plus défavorables et de vérifier si 
les produits testés répondent aux 
normes et aux standards 
internationaux en vigueur. A cet effet, 
et grâce à cette accréditation, le 
laboratoire est désormais en mesure 
de réaliser des tests  conformes aux 
normes internationales, garantissant 
la qualité et la performance des 
chauffe-eaux solaires, affirmant ainsi 
l’engagement du CDER à respecter 
les normes les plus élevées en 
matière d’efficacité énergétique et de 
technologies solaires respectueuses 
de l’environnement. Intervenant à 
cette occasion, le directeur du CDER, 
Noureddine Abdelbaki, a qualifié 
l’événement d’ «important», 
concrétisant la stratégie du centre 
visant le développement des énergies 
renouvelables en Algérie. Pour sa 
part, la directrice générale d’Algerac, 
Wafa Boulesnane, s’est félicitée de 
cette accréditation, reflétant 
«l’engagement du secteur vers 
l’excellence et le respect des hauts 
niveaux des standards internationaux 
en la matière», en affirmant que cette 
qualification «conforte le 
consommateur et le secteur des 
énergies renouvelables». Présent à 
l’évènement, le directeur du 
développement technologique de la 
Direction générale de la recherche 
scientifique et du développement 
technologique (DGRSDT) auprès du 
ministère de l’Enseignement 
supérieur et la Recherche 
scientifique, Djilali Tassalit, a estimé 
que cette accréditation «encourage 
d’autres laboratoires à œuvrer pour 
obtenir des certificats d’accréditation 
couronnant leurs travaux et 
recherches». Elle permet aussi, 
ajoute-t-il, d’établir des 
collaborations avec diverses entités et 
la création de micro-entreprises dans 
ce secteur, générant ainsi de la 
richesse qui appuie l’économie 
nationale. La cérémonie a également 
été l’occasion pour présenter la 
stratégie marketing du CDER et de 
ses collaborations avec les différents 
organismes et entreprises nationaux 
dans le domaine des énergies 
renouvelables.                  

S. N.

UN MANQUE de pneus, notamment pour bus, 
est signalé ces derniers jours. Une situation 
qui entraîne une augmentation de prix et qui 
ouvre la voie aussi aux pratiques spéculatives. 
Cette situation est due à plusieurs facteurs, 
notamment une production nationale insuffi-
sante et des pratiques spéculatives dénoncées 
par l’Association algérienne de protection et 
d’orientation du consommateur et son envi-
ronnement (APOCE).  
Contacté par le Jeune Indépendant, le coordi-
nateur l’APOCE, Fadi Tamim, a affirmé que 
l’association a constaté cette hausse graduelle 
des prix et a reçu plusieurs réclamations de la 
part des consommateurs, des opérateurs, des 
commerçants, des distributeurs et même des 
mécaniciens réparateurs.  
«Ces derniers ont également dénoncé la pénu-
rie d’offre des pneus sur le marché. Cette 
pénurie a touché les roues de véhicules de 
transport en commun, en particulier les bus, 
dont le coût a atteint 18 000 à 20 000 DA», a-
t-il indiqué. De ce fait, l’APOCE a saisi le 
ministère du Commerce ainsi que le ministère 
des Transports pour signaler cette hausse, 

affirmant que cette situation aura son impact 
sur le secteur des transports ainsi que sur le 
budget du citoyen. 
Il a ajouté que l’association a également 
contacté le groupe IRIS, étant le seul produc-
teur national des pneus, qui a confirmé la 
poursuite de sa production de pneus selon les 
normes internationales, avec ses trois distribu-
teurs agréés, sans aucune augmentation de 
prix, et ce malgré une demande croissante. 
Il convient de noter que la mise en service 
prochaine de la nouvelle usine de Sétif per-
mettra de doubler la production du groupe, 
atteignant ainsi 4 millions de pneus par an. 
Cette hausse de production garantira une 
meilleure disponibilité des pneus sur le mar-
ché et permettra d’introduire de nouveaux 
modèles actuellement indisponibles.  
Par ailleurs, le groupe a pointé du doigt cer-
tains commerçants de spéculer sur les pneus 
en augmentant leurs prix, profitant ainsi de la 
hausse des prix des pneus importés. Selon 
l’APOCE, les importateurs et les commer-
çants des pneus se sont plaints du retard dans 
l’obtention des autorisations de domiciliation 

bancaire, ce qui a pour conséquence un ralen-
tissement des opérations d’importation, per-
turbant ainsi l’approvisionnement du marché. 
Dans ce sens, M. Tamim a appelé à la réou-
verture de l’importation des pneus pour garan-
tir l’approvisionnement du marché national, 
d’un côté, et réduire la spéculation d’un autre 
côté, d’autant plus que la production nationa-
le ne couvre pas encore 25 % des besoins du 
marché.  
De plus, le coordinateur de l’APOCE a souli-
gné que cette hausse a poussé les citoyens à 
utiliser des pneus de seconde main, ce qui pré-
sente un danger pouvant causer plus d’acci-
dents de la route. 
A ce propos, M. Tamim a appelé à effectuer 
une étude de marché dans ce sens pour pou-
voir définir les capacités de production natio-
nale ainsi que les besoins du marché en termes 
de quantité et de type de pneus. L’importation 
intervient ensuite seulement pour couvrir cer-
tains types de pneus qui ne sont pas produits 
localement, afin de mieux organiser cette opé-
ration. 

 Rim Boukhari

UNE SITUATION DÉNONCÉE PAR PLUSIEURS PARTIES  

Les raisons de la rareté des pneus 
sur le marché

I l s’agit de la société qatari Al 
Rayan Promotion immobilière 
Algérie qui vient d’obtenir le 

certificat de qualification pour la 
concession au titre de la mise en 
valeur, accordé par l’Office natio-
nal des terres agricoles (ONTA), 
dans l’objectif d’investir dans les 
cultures stratégiques dans la 
wilaya d’El Meniaâ. Ce projet 
devrait consolider les capacités de 
production agricole dans la 
région. C’est d’ailleurs ce qu’a 
affirmé le représentant de la 
société Al Rayan à responsabilité 
limitée, chargé de la gestion du 
projet, Djakhdem Hadj Aïssa, lors 
de la cérémonie de remise de l’ac-
te de concession agricole vendre-
di. Dans sa déclaration à l’APS, il 
a affirmé : «Cet investissement 
agricole apportera un plus à la 
région, à la faveur des différents 
types de cultures stratégiques, 
selon le programme arrêté avec le 
ministère de l’Agriculture et du 
Développement rural.» 
Il sera procédé prochainement à 
l’installation de 27 pivots d’irriga-
tion, en plus des trois autres 
actuellement en service, et ce, 
dans le cadre de la nouvelle régu-
larisation accordée à ladite 
exploitation dans le but d’élargir 
les superficies irriguées des 
diverses filières agricoles, notam-
ment les céréales et les fourrages, 
a-t-il expliqué, précisant que 
«l’objectif étant d’élargir le projet 
à d’autres superficies si les résul-
tats sont encourageants et la pro-
duction abondante dans ce cré-
neau d’investissement». 

Le projet d’investissement, a 
expliqué ce responsable, est le 
fruit d’un partenariat algéro-qata-
ri, s’inscrivant dans le cadre de la 
qualification à la concession au 
titre de la mise en valeur, confor-
mément au projet adopté par la 
commission technique pour la 
promotion de l’investissement 
agricole au profit de la SARL 
Société Al Rayan Promotion 
immobilière, sur une superficie de 
1811 ha dans un périmètre situé 
dans la commune de Hassi El 
F’hel dans le nord de la wilaya 
d’El Meniaâ. Le wali d’El Meniaâ 
a de son côté souligné l’importan-
ce de ce projet qui consolidera les 
capacités de production agricole 
dans la région, affirmant la dispo-
nibilité des services concernés à 
aplanir toutes les difficultés, en 
vue de mener à bien cet investis-
sement prometteur. 

Ce nouvel investissement dans le 
secteur de l’agriculture s’ajoute 
au méga-projet de la société qata-
ri Baladna implanté dans la 
wilaya d’Adrar pour la production 
de lait en poudre. Ce projet algé-
ro-qatari, d’une valeur de de 3,5 
milliards de dollars, devrait pro-
duire localement 50% des besoins 
nationaux en poudre de lait de 
l’Algérie, approvisionner le mar-
ché local en viande rouge. Il per-
mettra la création de 5 000 postes 
d’emploi directs et sera réalisé en 
quatre étapes, la première devant 
prendre fin avec l’entrée en pro-
duction effective à l’horizon 
2026. Le partenariat algéro-qatari 
a été renforcé avec l’élargisse-
ment du projet Baladna à la pro-
duction locale du lait infantile. Un 
accord-cadre entre le ministère de 
l’Agriculture et la société qatarie 
a été, en effet, signé jeudi passé. 

Le Qatar est aussi présent en 
Algérie dans un autre secteur stra-
tégique, à savoir la sidérurgie, à 
travers la société Algerian Qatari 
Stell, créée en 2013. De grandes 
performances ont été enregistrées 
depuis, notamment à l’export. 
L’entreprise a pu exporter en 
2023, 700 000 tonnes entre fer à 
béton et bobines d’acier pour une 
valeur de 400 millions de dollars, 
vers différents marchés internatio-
naux. 
Dans le domaine de la santé, le 
Qatar veut aussi marquer sa pré-
sence en Algérie, à travers le pro-
jet de l’hôpital algéro-qatari-alle-
mand, dont les travaux devront 
être achevés avant la fin de l’an-
née 2026. Le point sur l’évolution 
du projet a été faite dernièrement 
par le ministre de la Santé qui a 
reçu une délégation de la société 
Estithmar Holding du Qatar, diri-
gée par Mohammed Mohtaz Al-
Khayyat, président du Conseil 
d’administration. Il a ainsi fait 
part de sa satisfaction quant aux 
avancées enregistrées dans la réa-
lisation de ce projet. Le Qatar 
devrait aussi étendre ses activités 
en Algérie dans de nouveaux 
domaines, notamment dans la 
grande distribution, avec un 
investissement annoncé dans la 
réalisation des grandes surfaces 
commerciales. 
Ainsi dire, la volonté de hisser les 
relations bilatérales dans divers 
domaines a été exprimée par les 
hautes autorités du pays, à travers 
les différentes visites d’Etat. 

Lilia A. A.

PRÉSENT DANS PLUSIEURS PROJETS D’INVESTISSEMENT 

Le Qatar conforte sa place 
en Algérie 

Déjà implanté dans le pays avec de grands investissements, le Qatar intensifie sa présence en Algérie. 
C’est dans le secteur de l’agriculture que les entreprises qataries marquent plus leur présence, 
avec d’importants projets. Après le méga-projet de Baladna pour la production de lait en poudre 

et le lait infantile, un autre investissement agricole qatari est annoncé dans la wilaya d’El Meniaâ, 
qui est à même de consolider les capacités de production agricole dans la région. 

L’émirat intensifie 
sa présence. 
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5 INTEMPÉRIES 
DANS LES WILAYAS 
DU SUD-OUEST 
3 morts et 12 personnes 
secourus en 24 heures 

TROIS personnes ont trouvé la mort et 
12 autres ont été sauvées suite aux 
intempéries qui ont touché plusieurs 
wilayas dans le sud-ouest du pays durant 
ces dernières 24 heures. C’est ce qu’a 
indiqué, hier, un bilan de la Protection 
civile. Il s’agit des wilayas de Tissemsilt, 
Béchar, Tiaret, Djelfa, Tindouf, Saida, 
Ouled Djellal et Laghouat. Dans la 
wilaya de Djelfa, la Protection civile a 
déploré le décès d’une femme âgée de 
38 ans, une fillette âgée de 7 ans et un 
bébé de 18 mois. Les victimes étaient à 
bord d’une camionnette emportée par les 
eaux de l’oued de la commune 
d’Amoura. Toutefois, l’intervention des 
éléments de la Protection civile a permis 
le sauvetage de deux hommes qui étaient 
à bord de la même camionnette. A Tiaret, 
les éléments de la Protection civile ont 
procédé au dégagement de 3 victimes 
qui étaient à bord d’un camion et une 
motocyclette suite à la montée des eaux 
d’»Oued Ras El Aïne» commune de 
«Kermes» et ont pu également dégager 
un véhicule avec à son bord 4 passagers 
cernés par les eaux d’»Oued Souslem» 
commune de Nador. A Ouled Djellal, la 
Protection civile a réussi le sauvetage de 
3 personnes cernées par les eaux 
d’»Oued Djeddi» commune de Sidi 
Khaled. Et dans la wilaya de Saida la 
Protection civile a pu dégager un 
troupeau de cheptel d’une écurie au 
douar «Matinia» suite à la montée des 
eaux. Pour venir à bout de cette 
situation, «la Protection civile a mobilisé 
un important dispositif dont des équipes 
spécialisées dans la recherche en milieu 
aquatique, des équipes cynotechniques 
ainsi que l’appui des équipes de 
sauvetage en milieu périlleux. Au total 
210 éléments avec leur équipements ont 
pris part à cette opération très complexe 
en raison des conditions 
météorologiques défavorables», souligne 
le communiqué.  

M. B. 
 
FORTES PLUIES 
À SIDI BEL ABBES 
Fermeture de la RN 13  

LA ROUTE nationale RN 3 a été fermée 
à la circulation, dans la wilaya de Sidi 
Bel Abbes, à cause de la hausse du 
niveau d’eau de l’oued Mekerra, suite 
aux fortes pluies enregistrées dans la 
région, ces dernières 24 heures, ont 
annoncé les services de la Protection 
civile. La cellule d’information et de 
communication a souligné que le trafic 
routier est fermé au niveau de la RN 13 
entre les communes de Sidi Brahim et 
Sidi Bel Abbes, dans les deux sens, en 
raison du débordement de l’eau de 
l’oued Mekerra, qui enregistre une 
hausse du débit suite aux dernières 
intempéries.  
La même source a précisé que les 
éléments de la Protection civile sont 
mobilisés sur place pour procéder aux 
opérations de pompage des eaux et 
suivre de près la situation au niveau de 
certains points par lesquels passe le 
cours de l’oued, précisant que 
l’opération se poursuit sous la 
supervision du directeur de wilaya de la 
Protection civile, Gassoum Abdelfettah, 
pour gérer la situation et éviter toute 
urgence, en présence des autorités 
locales. Les agents de la Protection 
civile veillent à ce que les instructions 
nécessaires soient données, notamment 
pour que le transport des enfants 
scolarisés, qui résident dans des 
habitations adjacentes à l’oued, soient 
assuré de et vers les écoles. 

S. N.

DANS le cadre d’une campagne de préven-
tion contre les feux de forêts lancée il y a 
plus de quatre mois, soit au début du mois 
de mai dernier, plus de 90 points noirs de 
dépôts de déchets anarchiques ont été iden-
tifiés et recensés dans des espaces fores-
tiers au niveau de 16 communes du territoi-
re de Blida, surtout au niveau de plusieurs 
zones montagneuses. C’est ce qu’a fait 
savoir la direction de l’environnement de 
Blida. Selon toujours la direction de l’envi-
ronnement, 60 espaces anarchiques de 
dépôts de déchets et détritus ont été déjà 
éradiqués et nettoyés.  
L’opération de nettoyage, qui se déroule 
chaque semaine en collaboration avec 
divers partenaires tels que la Conservation 
des forêts et les services communaux, a 

permis d’éliminer des tonnes de déchets. 
Les communes touchées par cette cam-
pagne incluent Bougara, Djebabra, Chréa, 
Hammam Melouane, Bouârfa et Blida. En 
plus des efforts de nettoyage, des cam-
pagnes de sensibilisation ont été organisées 
pour informer les visiteurs des forêts sur 
l’importance de préserver la faune et la 
flore, souvent menacées par les incendies 
qui ravagent chaque année des centaines 
d’hectares de végétation. 
Cette campagne préventive a également 
contribué à réduire le risque d’incendies de 
forêts, avec une diminution notable du 
nombre d’incidents durant la saison estiva-
le à Blida, selon les données fournies par la 
Conservation locale des forêts. Dans le 
même ordre d’idée de prévention contre les 

feux de forêts, la direction de l’environne-
ment en collaboration avec la subdivision 
des forets, ont pu récupérer plus de 1 000 
pneus usagés trouver dans des espaces 
forestiers dans les montagnes, ces pneus 
ont été remis au CET (Centre d’Enfouisse-
ment Technique) situé dans la commune de 
Beni-Mered, dans la wilaya de Blida, afin 
de les recycler pour d’autres usages. 
Il est à noter que lors d’une conférence de 
presse animée par le wali de Blida, Brahim 
Ouchene, celui-ci a annoncé qu’une enve-
loppe de plus de 71 milliards de centimes 
va être allouée pour l’achat de 48 bennes 
tasseuses qui seront d’un soutien considé-
rable pour plusieurs villes de la wilaya dans 
le ramassage des déchets. 

T. Bouhamidi

BLIDA 

90 points de dépôts anarchiques 
des déchets 

Un état de fait qui a pous-
sé plusieurs citoyens et 
des associations de quar-

tiers à mettre la main à la pâte 
en organisant des opérations de 
volontariat citoyennes pour le 
nettoyage de leurs 
quartiers. Un effort certes 
louable, mais qui demeure sans 
grande incidence sur le terrain, 
s’il n’est pas accompagné 
d’une mobilisation de tous les 
instants de la part des respon-
sables, des délégués et des 
chefs de secteur au niveau de la 
commune. 
C’est le constat, pour le moins 
amer, dressé par l’ensemble des 
représentants de la société civi-
le interrogés sur le sujet. Une 
femme, par exemple, a témoi-
gné au Jeune Indépendant : «Je 
suis veuve sans enfants, per-
sonne ne s’inquiète de moi 
pour me débarrasser de mes 
sacs d’ordures. J’ai beau les 
mettre devant ma maison, mais 
il arrive parfois que des 

dizaines de jours passent avant 
qu’ils soient enlevés par les 
services de la collecte. Pendant 
ce temps, je dois supporter une 
odeur nauséabonde et des 
nuées de mouches et de mous-
tiques devant chez moi». 
Les services du ramassage des 
ordures ménagères de l’APC de 
Ghardaïa sont visiblement 
dépassés, mais il ne faut pas 
omettre la responsabilité et 
l’incivisme de certains citoyens 
dans la sauvegarde de la salu-
brité de l’environnement, à tra-
vers notamment le respect des 
horaires de dépôt des déchets 
ménagers, ainsi que l’impérieu-
se nécessité de s’impliquer 
dans la préservation de la salu-
brité des lieux. 
Les entreprises privées contrac-
tuelles chargées de la collecte 
des ordures avaient observé un 
arrêt prolongé pour fêter le 
Mawlid Ennabaoui. Cela a 
considérablement compliqué la 
situation. Selon certains 

citoyens de la région, des fac-
teurs objectifs maintiennent 
l’état de déliquescence généra-
le qui prévaut dans un secteur 
dont il faut impérativement 
revoir le fonctionnement. 
Parmi ces facteurs, il y a l’aug-
mentation de rotations qu’il 
faudrait imposer aux entre-
prises engagées pour chaque 
camion déployé. 
Par ailleurs, les citoyens évo-
quent les contraintes budgé-
taires de la commune de Ghar-
daïa, qui expliquent cette 
défaillance en matière de 
ramassage des ordures à travers 
la ville. Ces contraintes empê-
chent de faire exploser les fac-
tures de l’APC relatives à la 
collecte des ordures ména-
gères, rendant difficile l’autori-
sation pour les propriétaires des 
entreprises privées d’augmen-
ter le nombre de rotations. A 
titre d’exemple, un secteur 
urbain fonctionne en moyenne 
avec deux à trois camions de 

collecte par jour, dont certains 
n’assurent qu’une rotation le 
matin et une autre le soir. 
En d’autres termes, au-delà de 
ces rotations, les concession-
naires ne peuvent effectuer de 
rotations supplémentaires, 
même si des tonnes d’ordures 
continuent d’envahir les quar-
tiers, attestent les habitants de 
la région.  
Compte tenu du nombre très 
limité d’entreprises et des 
moyens matériels dérisoires 
déployés pour assurer la collec-
te des ordures ménagères à 
Ghardaïa, ces moyens sont uti-
lisés à minima. 
Pour les citoyens, c’est un pro-
blème épineux qui se pose dans 
le modèle adopté par la com-
mune de Ghardaïa pour assurer 
cette mission de collecte qu’il 
faut impérativement revoir, 
faute de quoi, la situation 
demeurera inchangée et le mal-
vivre continuera à les ronger. 

Aissa Hadj Daoud

DÉFAILLANCE DANS LE RAMASSAGE DES DÉCHETS 
MÉNAGERS À GHARDAÏA 

Le mal-vivre des citoyens
Les services d’hygiène de la ville de Ghardaïa rencontrent toujours des difficultés à venir à bout 

du ramassage des ordures ménagères et de la prolifération des points noirs ainsi que des décharges 
à ciel ouvert, et ce à travers le chef-lieu de la wilaya.

Un fléau 
inquiétant.  
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SENS D'UNE NOBLE NAISSANCE 
PAR CHEIKH TAHAR BADAOUI 
 

U
n autre enseignement à savoir : juste 
après la prise en charge du Prophète 
Salut Divin Sur Lui par Sa nourrice 

Halima, le pays des Banou Sa’d ben Bakr 
se couvrit de verdure après une grande 
sécheresse, et les mamelles de la vieille 
chamelle de Halima se remirent à donner 
du lait, alors qu’elles étaient à sec. 
Ainsi, notre Seigneur le Compatissant, en 
a -t- Il voulu, par Sagesse. Dieu accorda 
bonté et générosité à Halima et sa 
tribu,pour honorer Son futur Prophète. 
Cela prouve le rang sublime et très élevé 
dont jouit le Prophète Salut Divin auprès 
de Son Seigneur, depuis Sa tendre enfance. 
Et on n’a pas à s’en étonner, d’autant plus 
que  notre religion nous apprend à invo-
quer Dieu pour une chute de pluie, par le 
fait de lui rappeler les vertueux d’entre Ses 
hommes ou les membres de la famille du 
Prophète Salut Divin Sur Lui. Que dire 
alors du Prophète Salut Divin Sur Lui, lui-
même qui honora de Sa présence ce pays, 
touché par la sécheresse ?  
  Etant donné que tout est dans la Main de 
Dieu, il ; est alors plus digne auprès de 
Dieu, que le Messager Salut Divin Sur Lui,  
soit à la tête des causes suscitant la géné-
rosité divine. Le Prophète Salut Divin Sur 
Lui, est, à juste titre, une Miséricorde divi-
ne envoyée aux hommes, comme l’énonce 
éloquemment le Saint Coran dans la Sou-
rate dite « Al Anbiya » ou « les Prophètes» 
Verset 107. : « Et Nous ne T’avons envoyé 
qu’en Miséricorde pour les Univers ». 
Une autre vérité se dessine : l’ouverture de 
la poitrine du Prophète, alors qu’il fût 
enfant chez les Banou Sa’d, constitue un 
signe indiquant que Dieu L’a choisi pour 
une mission sublime, comme le confir-
ment d’ailleurs plusieurs de Ses compa-
gnons en l’occurrence Anas ben Malik. En 
dépit des mauvaises langues qui cherchent 
toujours à blasphémer la sainteté du Pro-
phète et à nier toute notion de miracle, ou 
d’intervention céleste en faveur de Ses 
fidèles vertueux et encore plus en faveur 
du Sceau des Messagers de Dieu, et sans 
entrer dans des querelles byzantines, il 
convient de noter ici que, ce qui nous inté-
resse dans cet évènement, quand bien 
même solennel, n’est pas l’extirpation de 
toute impureté du corps du Prophète, Salut 
Divin Sur Lui, en elle-même, car si la sour-
ce du mal était physiologique, tous les 
mauvais deviendraient bons par une 
simple opération chirurgicale. Ce qui nous 
importe avant tout,  c’est de constater que 
le Prophète Salut Divin Sur Lui, a été 
concrètement préparé à recevoir les Révé-
lations divines dès Son enfance, afin 
d’amener les hommes à croire au Message 
qu’Il allait communiquer.  
Cet événement signifierait surtout un sym-
bole de vertus et un signe de purification 
morale pure et simple, laquelle s’est mani-
festée matériellement, pour être à la portée 
des communs des mortels. Par ailleurs, 
quelle que fût la Sagesse de Dieu, on ne 
doit guère – puisque l’évènement est rap-
porté par des hadiths authentiques – 
essayer de trouver par ruse intentionnée, 
des interprétations tendant à faire dévier 
ces hadiths de leur expression directe. 
Celui qui tente cela n’a en fait de bonnes 
raisons que la faiblesse de sa foi. Le critè-
re qui nous permet d’accepter un hadith 
(tradition du Prophète), c’est le fait que le 
hadith est rapporté d’une manière authen-
tique et selon une lignée véridique. Quand 
cela est confirmé par les auteurs spécia-
listes en la matière, alors, notre jugement 
de comprendre le hadith doit se baser seu-
lement sur les règles et le sens de la 
langue. De plus, ce qui importe dans la 
langue c’est la vérité. Si par exemple, le 
lecteur ou le chercheur se hasardait à 
orienter la langue de sa vérité aux diffé-
rentes valeurs des mots, il en choisirait 

celui qui lui plait et la langue se trouverait 
alors paralysée. 
D’ailleurs, pourquoi chercher à interpréter 
ou nier la vérité ? Cela ne peut hélas,  pro-
venir que lorsqu’on souffre dans ses 
convictions profondes et qu’on doute fort 
bien, de la véracité du Message coranique 
à l’égard du Prophète, ainsi que de la pro-
phétie du Messager de Dieu, Salut Divin  
Sur Lui. Sinon, il est tellement facile de 
croire à tout ce qui a été rapporté par voies 
authentiques et vérifiées, que la sagesse ou 
la cause de cela soit connue ou non. 
En définitive, fêter l'anniversaire du Pro-
phète signifie pour le lucide l’éveil des 
consciences, lesquelles restent de nos jours 
et pour la plupart englouties par le monstre 
matière et enfouies dans les labyrinthes du 
moi. Il signifie également que l'Islam 
demeure, et jusqu’à la fin des temps, un 
mode de vie complet ; il prescrit non seu-
lement les croyances, mais aussi les règles 
de comportement social; de plus, il s'occu-
pe de l'application et du bon fonctionne-
ment de sa loi. L'Islam ne croit pas à la vie 
d'ici-bas comme une fin sans lendemain, 
au corps sans rapport avec l'esprit ; au 
contraire, il enseigne également la croyan-
ce à une vie de l'au-delà  et sa devise prin-
cipale, énoncée par le Saint Coran est « le 
bien être de l'au-delà ». 
 L'homme étant composé à la fois du corps 
et de l'esprit, d'un extérieur et d'un inté-
rieur, le progrès harmonieux et l'évolution 
équilibrée exigent une attention égale à ces 
deux aspects de la personne humaine, le 
mysticisme, ou la culture spirituelle en 
Islam se propose la diminution du moi, et 
la réalisation toujours grandissante de la 
présence divine. S'absorber dans la Volon-
té divine ne signifie point immobilisme, 
loin de là. Dans de nombreux versets, le 
Saint Coran incite en effet, l'homme à agir 
et même à "rivaliser" avec les autres dans 
la recherche de l'agrément divin au moyen 
de bonnes œuvres. 
Fêter l'anniversaire du Prophète signifie en 
pratique, un Islam vivant, universel, ouvert 
à tous comme il le fut en son principe. 
Aujourd'hui, si un Islam " ouvert " ne se 
fige pas dans son passé, comme le souligne 
aisément le professeur  Garaudy  dans « 
l’Islam Vivant », mais sait résoudre les 
problèmes de notre temps, dans l'esprit de 
la communauté de Médine, en se souve-
nant, selon l'expression de Jaurès, que res-
ter fidèle, c'est transmettre, du foyer des 

ancêtres, non la cendre, mais la flamme, et 
que c'est en allant vers la mer qu'un fleuve 
est fidèle à sa source, alors peut s'ouvrir, 
non seulement pour les musulmans, mais 
d'une manière universelle, la perspective 
d'une communauté qui ne soit plus paraly-
sée par le scientisme positiviste et l'indivi-
dualisme occidental, mais qui soit fécon-
dée par les valeurs fondamentales de la 
communauté de Médine :  transcendance 
et communauté ". 
Meilleurs vœux, de succès, de santé et de 
bonheur et hommage à tous les martyrs du 
devoirs !!!    
                                                                       
POUR UNE OUVERTURE DE L'ISLAM  
A TOUTES  LES SAGESSES ET A 
TOUTES LES FOIS 
Le prophète Mohammed- Salut divin sur 
lui- appela sa religion " Islam"  
 c'est-à-dire : soumission à la volonté de 
Dieu. Cette religion se distingue par deux 
traits fondamentaux :  
-1) Elle établit un équilibre harmonieux 
entre la temporel et le spirituel, entre le 
corps et l'esprit; par là elle permet la par-
faite jouissance des biens crées par Dieu, 
tout en enjoignant à tous, les devoirs 
envers Dieu: la prière, le jeune, la charité, 
le pèlerinage aux lieux saints de l'Islam 
après une foi d'acier dénonçant toute forme 
de paganisme. 
 -2) Son appel est universel : tous les 
croyants sont frères tous sont égaux, sans 
distinction de classe, race ou langue; la 
seule supériorité possible est d'ordre indi-
viduel: elle est basée sur la plus grande 
crainte de Dieu, sur la plus grande piété. 
  Les obligations religieuses de l'Islam 
unissent  en elles cette double exigence 
envers Dieu et envers les autres hommes. 
     La profession  de  foi  est  l'affirmation  
du  monothéisme  le plus rigoureux : « Il 
n'est pas d'autre Dieu qu'Allah et Moham-
med en est le messager. » 
  La sourate 112 " la pureté" du Coran résu-
me cette foi :  
   «   Dis: lui, Allah est unique »  
   «   Allah l'absolu »  
   «   Il n'a jamais engendré, n'a pas été non 
plus engendré » 
   «   Et nul n'est égal à lui » 
C'est lui qui donne un sens à la vie de 
l'homme et à son histoire. Il n'a pas crée 
l'homme sans but. " Il a insufflé en lui de 
son esprit" comme le précise le Coran. Il 
lui a envoyé des messagers pour lui rappe-

ler " la voie droite". Il en a fait son  "Cali-
fe" sur la terre pour veiller aux équilibres 
de la nature et à la justice des sociétés. Il 
lui a donné, comme à tous les êtres, les 
moyens de déployer pleinement toutes les 
possibilités qu'il lui a données et de les 
développer harmonieusement. Il lui  a 
même accordé le privilège redoutable de 
pouvoir désobéir. 
Il rappelle constamment à l'homme qu'au 
delà de ses succès dans la vie immédiate 
d'ici-bas (richesse, honneur, pouvoir, 
 etc …) qui ne constituent jamais un critè-
re de la valeur et de mérite d'un homme, il 
existe un " jugement dernier" de Dieu qui 
sait tout et que nul ne peut tromper. 
La prière, dont la première sourate du 
Coran, la "Fatiha" est l'expression la plus 
parfaite, est la conscience de la dépendan-
ce de l'homme, comme de toute chose, à 
l'égard de Dieu, le créateur. Elle montre la 
vanité de toute prétention à la suffisance, 
c'est-à-dire toute prétention à se limiter au 
seul pouvoir et au seul savoir de l'homme. 
L'homme devient impie lorsqu'il prétend 
se suffire à lui même. Cette prière essen-
tielle consiste à demander à Dieu la " gui-
dance", la " voie droite", à nous rappeler 
que les fins dernières de notre vie ne peu-
vent nous être connues que par la révéla-
tion. 
La prière est aussi la demande à Dieu des 
forces nécessaires pour accomplir les 
taches qu'il nous a confiées, la force de 
faire émerger sous  la " guidance" de Dieu 
qui est présent en toute chose nouvelle" ce 
qui n'est ni le simple produit ni la simple 
résultante de ce qui est déjà en oeuvre dans 
le passé. 
La prière, c'est donc l'acte par lequel 
l'homme, ne se fermant pas sur lui-même, 
s’ouvre à Dieu, et, du même mouvement, 
sur ses devoirs envers les autres hommes, 
devoirs que Dieu  lui désigne et dont il lui 
donne la force de les accomplir. Cette 
force est celle d'un homme de foi, c'est-à-
dire, d'un homme qui accepte de donner sa 
vie et sa mort pour accomplir ce à quoi 
Dieu l'appelle en y sacrifiant tout ce qui est 
simplement objectifs immédiats de l'hom-
me : fortune, honneurs, pouvoirs, à 
l'exemple du prophète Abraham Salut 
Divin Sur Lui- " Père des croyants", sacri-
fiant ce qui lui est le plus cher par soumis-
sion inconditionnelle à l'appel de Dieu. 

A SUIVRE
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AGRESSION SIONISTE AU LIBAN 

Le Hezbollah réplique  
Depuis le début de l’agression meurtrière à Gaza en octobre 2023, le Moyen-Orient se trouve à un carrefour périlleux, où les violences 
perpétrées par l’entité sioniste risquent de plonger la région dans un cataclysme sans précédent. Les escalades brutales contre divers 

acteurs régionaux, en particulier le Hezbollah, laissent entrevoir une stratégie délibérée visant à ignorer les frontières d’un conflit 
localisé, menaçant ainsi la stabilité au-delà des territoires palestiniens et libanais. 

L
es pertes humaines se chiffrent déjà en milliers, alors 
que les infrastructures, vitales pour la survie de la 
population, sont réduites à néant sous les frappes 

aériennes incessantes. Ces bombardements ont non seule-
ment engendré une tragédie humaine d’une ampleur alar-
mante, mais ont également provoqué un flux massif de 
réfugiés, témoignant de la désespérance d’un peuple sous 
la menace constante d’une annihilation. Face à cette réa-
lité dévastatrice, les actions des forces sionistes, loin 
d’être un simple affrontement, révèlent une intention 
inquiétante de mener la région vers une guerre totale, met-
tant en péril l’ensemble du Moyen-Orient. 
Le gouvernement israélien, apparemment piégé par son 
incapacité à réaliser ses objectifs initiaux à Gaza, semble 
développer une stratégie visant à provoquer la guerre au 
front du nord de la Palestine occupée. Cette approche est 
marquée par une intensification des bombardements, par-
ticulièrement sur des zones urbaines habitées, qui ont déjà 
coûté la vie à près de cent civils, y compris des enfants, 
ces cinq derniers jours.  
Face à ces attaques incessantes, le Hezbollah, mouvement 
de résistance libanaise, a réagi rapidement, lançant des 
salves de missiles et de roquettes sur plusieurs régions de 
la Palestine occupée. L’attaque la plus importante ces der-
niers jours a été lancée avant-hier en après-midi, grâce à 
une salve de 150 missiles sur plusieurs cibles en Palestine 
occupée. Parmi ces cibles figurent des bases militaires et 
même un aéroport, symbolisant une réponse directe aux 
agressions sionistes. Le Hezbollah a assuré qu’il allait 
répondre de manière « juste et appropriée » aux violations 
des sionistes, tout en continuant à soutenir la lutte du 
peuple palestinien à Gaza.  
Le coût humain du conflit s’accroît de jour en jour. Selon 
le ministère de la Santé libanais, un raid aérien sur la ban-
lieue sud de Beyrouth a causé la mort de 45 martyrs, un 
chiffre qui pourrait encore augmenter à mesure que les 
opérations de déblaiement avancent. Les attaques israé-
liennes dans les villes libanaises, en particulier dans le 
sud, ont provoqué plus de 700 morts depuis le début des 
hostilités.  
Ces événements tragiques mettent en lumière une crise 
humanitaire qui ne cesse de s’aggraver. L’ONU rapporte 
par ailleurs que plus de 110 000 personnes ont été dépla-
cées dans le sud du Liban en raison des agressions sio-
nistes. Les dégâts sur les infrastructures médicales, sco-
laires et résidentielles augmentent les besoins humani-
taires dans une région déjà fragilisée par des années de 
conflit. 

Une autre dimension préoccupante de cette escalade est 
l’utilisation croissante de cyberattaques comme stratégie 
de guerre. Les récentes explosions causées par des 
attaques ciblant des appareils de communication au Liban 
montrent la cruauté et la mesquinerie des sionistes qui 
n’hésitent jamais à cibler les civils, notamment les enfants 
pour atteindre leurs « sals objectifs ». Ces attaques, qui 
ont tué 37 personnes et blessé plus de 3 000, témoigne 
d’une volonté sioniste, soutenue par Washington, de créer 
le chaos dans toute la région. 

Les tensions entre le Hezbollah et le gouvernement sio-
niste, couplées à la souffrance croissante des peuples 
palestinien et libanais, ne font qu’intensifier l’appel à une 
intervention internationale sérieuse imposant aux israé-
liens un cessez-le-feu permettant ainsi que le respect des 
lois et conventions internationales. Cependant, la com-
plexité des intérêts géopolitiques dans cette région 
insuffle un sentiment de désespoir pour ceux qui cher-
chent une solution pacifique. 

Mohamed M. 

GÉNOCIDE À GAZA  

Impact dévastateur sur le système de santé 
LA SITUATION  dans la bande de Gaza est 
devenue catastrophique, caractérisée par 
des agressions incessantes et des consé-
quences tragiques pour ses habitants, en 
particulier pour le personnel de santé. Le 
ministre palestinien de la Santé, Majed 
Abu Ramadan, a indiqué hier que le bilan 
des martyrs parmi les professionnels de la 
santé dépasse désormais les 990, souli-
gnant l’ampleur des pertes humaines et 
l’impact d’un conflit qui semble s’intensi-
fier chaque jour. 
Dans un communiqué tragique, Abu 
Ramadan a décrit la perte dévastatrice de 
membres du personnel médical, compre-
nant des médecins, des infirmières, et 
d’autres professionnels de la santé, qui ont 
sacrifié leur vie en tentant de soigner les 
blessés dans un environnement de guerre. 
Ces chiffres alarmants sont le résultat de 
bombardements ciblés qui continuent de 
frapper les installations de santé, y com-
pris un récent incident à Rafah où cinq 
employés ont perdu la vie dans le cadre 
d’un bombardement des entrepôts du 
ministère de la Santé. 
Les chiffres avancés par le ministre met-

tent en lumière la vulnérabilité extrême 
des travailleurs de la santé dans les terri-
toires palestiniens, plus de 300 employés 
ont été arrêtés, de nombreux hôpitaux ont 
été détruits ou endommagés, et un nombre 
alarmant d’ambulances, 130 selon les 
déclarations, ne peuvent plus fonctionner. 
Cette situation crée un vide en matière de 
soins médicaux, alors que les besoins de la 
population civile n’ont jamais été aussi 
critiques. 
Dans le même sens, l’hôpital des martyrs 
d’Al-Aqsa à Deir Al-Balah a récemment 
mis en garde contre la possibilité d’une 
fermeture imminente de ses services à 
cause d’une pénurie de carburant et de 
pièces de rechange pour ses générateurs 
électriques. Avec l’interdiction d’entrée de 
fournitures essentielles par les forces d’oc-
cupation, cet hôpital, qui dessert plus d’un 
million de personnes, s’approche d’un 
point de rupture. Les responsables de l’hô-
pital ont annoncé que, sans intervention 
rapide, un véritable désastre humanitaire 
pourrait survenir dans les jours à venir. 
Cette situation critique est exacerbée par le 
fait que le personnel médical opère déjà 

sous une pression extrême, confronté à 
une demande massive de soins tout en 
étant régulièrement soumis à des menaces 
physiques et psychologiques. Ce contexte 
de crise met en péril la vie des patients et 
endommage le moral et les capacités opé-
rationnelles de ceux qui œuvrent pour sau-
ver des vies. 
Le ministre de la Santé a efficacement 
dénoncé le ciblage systématique des 
agents de santé humanitaires par l’occupa-
tion, déclarant que ces actions constituent 
une violation flagrante des lois internatio-
nales et humanitaires. Dans ce cadre, il 
exhorte la communauté internationale, 
notamment les organisations humanitaires 
et de santé, à exercer une pression accrue 
sur les autorités israéliennes pour qu’elles 
mettent fin à ces actes de violence et faci-
litent l’acheminement de l’aide humanitai-
re. 
Abu Ramadan a également appelé à l’ou-
verture des points de passage qui permet-
tent d’acheminer des fournitures médi-
cales essentielles et de permettre l’évacua-
tion des patients gravement malades. La 
nécessité d’une action internationale 

immédiate est cruciale afin d’éviter une 
aggravation de la situation, qui pourrait 
déjà atteindre des proportions cataclys-
miques. 
 
RÉPERCUSSIONS PSYCHOLOGIQUES  
Au-delà de l’urgence médicale et des 
infrastructures détruites, la situation à 
Gaza a des répercussions profondes et 
durables sur le bien-être psychologique de 
la population. Le stress chronique, l’anxié-
té et le traumatisme psychologique sont 
monnaie courante, avec des effets poten-
tiels sur plusieurs générations. Les 
enfants, en particulier, portent le poids de 
ces expériences traumatiques, qui peuvent 
interférer avec leur développement et leur 
bien-être général. Des études ont montré 
que les conflits armés traumatisent non 
seulement les victimes directes, mais aussi 
l’ensemble de la communauté. La nécessi-
té d’un soutien psychosocial devient donc 
essentielle, afin d’assurer non seulement 
des soins médicaux, mais également une 
prise en charge totale des conséquences 
psychologiques du conflit. 

R. I.
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WILAYAS DE L’EST 

Rentrée scolaire réussite 
La rentrée scolaire 2024-2025 a été marquée, hier, dans les wilayas de l'Est du pays par la réception et 

la mise en service de nouvelles infrastructures dans les trois paliers de l'enseignement avec des 
conditions d'organisation reflétant la bonne préparation ayant précédé ce rendez-vous.

L
a wilaya de Constantine, le wali Abdel-
khalek Sayouda a supervisé la nouvelle 
rentrée scolaire depuis l'école pilote 

Chahid Bahri Zouaoui dans la circonscrip-
tion administrative Ali Mendjeli. Les 
écoles primaires de la wilaya ont été dotées 
cette année de 25 nouvelles cantines sco-
laires qui viennent s'ajouter à plus de 430 
cantines déjà existantes. 
L'ouverture de la nouvelle saison scolaire a 
été marquée dans cette wilaya par la récep-
tion de 19 nouvelles infrastructures d'ensei-
gnement, dont 10 écoles primaires, 6 col-
lèges d'enseignement moyen et 3 lycées) en 
plus de 47 classes d'extension. 
Pour rappel, les établissements d'enseigne-
ment de la wilaya de Constantine ont 
accueilli, au titre de la rentrée scolaire 
2024-2025, un total de 284.638 élèves dans 
les trois paliers. 
A Guelma, 150 800 élèves ont rejoint les 
bancs des classes à l'occasion de la rentrée 
scolaire dont le coup d'envoi a été donné 
par le wali, Mme. Houria Aggoune depuis 
le CEM Houari Boumédienne, dans la 
commune de Dahouara. Lors de l'inaugura-
tion d'un nouveau lycée de 1 000 places 
pédagogiques et 300 repas situé dans la cité 
Emir Abdelkader, dans la commune de 

Guelma, Mme. Aggoune a déclaré que la 
rentrée scolaire 2024-2025 a été marquée 
par la mise en service de 10 établissements 
scolaires dans les trois paliers à savoir un 
lycée, 4 CEM et 5 groupes scolaires répar-
tis à travers plusieurs communes. 
Dans la wilaya de Tébessa, 198.287 élèves 
ont été accueillis dans les trois paliers sco-
laires, selon le wali. De son côté, le direc-
teur local de l'éducation a indiqué que la 
nouvelle rentrée scolaire a connu la mise en 
service du groupe scolaire Chahid Farhi 
Lakhdar au chef-lieu de wilaya, 93 classes 
d'extension, 2 cantines scolaires dans le 
palier primaire en plus de 3 CEM, 3 demi-
pension, 2 unités de dépistage et de suivi 
(UDS), dans le palier moyen ainsi qu'un 
lycée à la commune de Hammamet et 3 
nouvelles classes d'enseignement dans le 
lycée Malek Bennabi au chef-lieu de 
wilaya. La nouvelle rentrée scolaire à 
Batna dont le coup d'envoi a été donné par 
le wali, Mohamed Benmalek depuis le 
niveau lycée de la commune de Ouyoun El 
Assafir, a été marquée par l'accueil de 
386.955 élèves à travers 946 établisse-
ments d'enseignement des trois paliers 
d'enseignement. Le secteur local de l'édu-
cation a été renforcé par la mise en service 

de 3 lycées, 1 CEM et 3 écoles primaires en 
plus de 39 classes d'extension et 4 cantines 
ainsi que la réservation de 592 bus de trans-
port scolaire. 
 A Ouled Djellal où 60.632 élèves ont 
rejoint les bancs des classes, le wali, Abde-
rahmane Dehimi a supervisé l'évènement 
depuis le groupe scolaire de la commune de 
Sidi Khaled, indiquant que le secteur de 
l'éducation a réceptionné 2 groupes sco-
laires aux communes de Sidi Khaled et de 
Doucen en plus d'un nouveau CEM, à la 
commune de Ras El Miaad. 
A Khenchela, le wali, Youcef Mahiout, 
accompagné du directeur local de l'éduca-
tion, Bachir Bouderbala, a supervisé le 
coup d'envoi de la nouvelle saison scolaire 
à partir du nouveau lycée de la commune 
de Chechar. 
A Jijel, les établissements scolaires ont 
accueilli 122.349 élèves dans de bonnes 
conditions d'organisation et 10 écoles pri-
maires, 3 CEM et 2 lycées dans les com-
munes d'Oudjana et de Jijel ont été récep-
tionnés. 
Les mêmes conditions d'organisation ont 
marqué la nouvelle rentrée scolaire à tra-
vers les autres wilayas de l'Est du pays. 

R. R.

INONDATION À BÉCHAR 

Des mesures rigoureuses pour une 
rentrée scolaire normale

POUR PERMETTRE  une rentrée scolaire normale, malgré les 
inondations qui ont touché un nombre important d’établissements 
scolaires. Toutes les mesures ont été prises par la wilaya de Béchar, 
avec la contribution active de l’Etat, a déclaré hier le wali de 
Bechar, Mohamed Said Benkamou. 
A ce propos, le même responsable a indiqué en marge de la céré-
monie de coup d’envoi de l’année scolaire au collège, Habib 
Mohamed, à Béchar, que « Malgré les inondations ayant impacté 
plusieurs établissements des trois paliers, nous avons pu, avec la 
contribution des différents secteurs d’activités, l’Armée nationale 
populaire (ANP), la Protection civile, plusieurs entreprises 
publiques et des associations locales, réhabiliter ces établissements 
en un temps record, en vue de permettre une rentrée scolaire, dans 
de bonnes conditions ». 

L’opération de réhabilitation de certaines servitudes et autres 
locaux touchés par les inondations et d’équipement de ces établis-
sements éducatifs, qui concerne 31 écoles primaires, 13 collèges et 
deux lycées dans la wilaya, se poursuivra jusqu'à leur mise à 
niveau complète, a-t-il souligné. Outre cette opération, il sera pro-
cédé à la réalisation d’une nouvelle école primaire de douze 
classes pour remplacer un établissement similaire au quartier, Deb-
deba, totalement mis hors service par les récentes inondations, a 
indiqué, de son côté, le directeur local de l’Education, Tayebi 
Abdelkader. Une enveloppe de 180 millions DA a été dégagée par 
le secteur de l'éducation, dans le cadre des mesures préconisées par 
l’Etat pour faire face aux dégâts causés par le bouleversement cli-
matique qu’a connu la région, a-t-il révélé. 

R. R. 

FONÇAGE DE PUITS 
AGRICOLES À BATNA 
Plus de 1 200 
autorisations délivrées 
UN TOTAL DE  1 273 autorisations de 
fonçage de puits destinés à l'irrigation 
agricole a été délivré depuis début 2024 
dans diverses régions de la wilaya de 
Batna. C’est ce qu’ fait savoir, avant-
hier, Djoudi Bensalah, directeur des res-
sources en eau. 
A ce titre, le même responsable, a indi-
qué que les demandes inscrites en ce 
domaine sont traitées avec intérêt, 
notamment dans les régions connues 
pour leur activité agricole et ce, en 
application des directives du président 
de la République, M. Abdelmadjid Teb-
boune relatives à la facilitation de l'oc-
troi des autorisations de fonçage de 
puits aux agriculteurs. 
Soulignant également que le nombre 
des autorisations accordées aux agricul-
teurs des diverses filières depuis sep-
tembre 2022 a ainsi atteint 4.543 dont 
1.642 délivrées en 2023, selon la même 
source qui a noté que l'opération a 
concerné l'ensemble des 61 communes 
de la wilaya favorisant le développe-
ment de l'irrigation d'appoint des cul-
tures dont la pomiculture pratiquée en 
zones montagneuses. 
La wilaya de Batna compte ainsi plus 
de 10 000 forages à usage agricole 
exploités, selon la même source qui a 
noté que près de 70 % des ressources 
hydriques de la wilaya sont dirigés vers 
l'irrigation agricole. 
Ces facilités de foncer des puits agri-
coles ont permis de développer l'irriga-
tion d'appoint à travers la wilaya de 
Batna devenue une des wilayas « lea-
ders » en ce domaine et de réaliser des 
résultats palpables dans plusieurs 
filières dont celles de l'arboriculture 
fruitière, des fourrages et des céréales, a 
ajouté le même responsable. 

R. R. 
 
 
RÉSORPTION DES 
BÂTISSES PRÉCAIRES 
À ORAN 
25 familles relogées 
prochainement 

VINGT-CINQ  familles occupant des 
bâtisses précaires réalisées en préfabri-
qué, sises au quartier populaire de 
Yaghmouracen, dans la wilaya d’Oran, 
seront relogées, prochainement, dans 
des appartements décents. C’est ce qu’a 
annoncé, hier, le wali, Saïd Sayoud. 
A ce propos, le Wali a déclaré, en 
marge de la cérémonie de la rentrée 
scolaire organisée au CEM « Ali Mâa-
chi », au chef-lieu de wilaya, qu’il sera 
procédé, « au plus tard durant la semai-
ne prochaine, » au relogement dans des 
appartements neufs de 25 familles 
occupant des habitations précaires 
implantées au quartier populaire de 
Yaghmouracen, instruisant dans cette 
optique le chef de la daïra et le P/APC 
d’Oran-ville de recenser les familles 
concernées. 
Par ailleurs, le premier responsable de 
l’Exécutif de la wilaya d’Oran a égale-
ment instruit de recenser, au courant de 
cette semaine, les familles occupant 
deux bâtisses réalisées avec le même 
matériau, sises au quartier de Fellaou-
cen, ainsi que quatre autres bâtisses 
situées dans la commune de Gdyel, 
dans la perspective de leur relogement, 
indiquant que les bâtisses ciblées seront 
démolies dès le relogement de leurs 
occupants. M. Sayoud a, d’autre part, 
fait observé que le CEM « Ali Mâachi » 
a été « complètement démoli et entière-
ment reconstruit dans un délai record de 
6 mois », une performance ayant permis 
à cet établissement d’accueillir, cette 
année, les 766 élèves qui y sont inscrits. 

R. R.   
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OUVERTURE DU 3ème SALON NATIONAL DU LIVRE  

DE CONSTANTINE 

Une soixantaine d’éditeurs  
y prennent part 

Le 3ème salon national du livre de Constantine a été ouvert samedi après-midi à la maison de la culture 
Malek Haddad avec la participation de soixante (60) éditeurs.

C
ette manifestation culturelle s’inscrit 
dans le cadre de la stratégie nationale 
visant la promotion du livre et de la 

lecture à travers la programmation d’une 
série de rencontres autour du livre et autres 
expositions littéraires, ont indiqué les orga-
nisateurs. 
Dans un message de la ministre de la Cul-
ture et des Arts, Mme Soraya Mouloudji à 
l’ouverture de cette manifestation lue par 
son représentant, Tidjani Tama, directeur 
du livre et de la lecture publique, l’accent a 
été mis sur l’importance de «promouvoir 
l’industrie du livre depuis l’édition jusqu’à 
le lecteur en passant par la distribution et 
l’innovation «.      
La ministre qui a souligné dans son messa-
ge la détermination de l’Etat à «recouvrir la 
place du livre et de la lecture», a rappelé les 
efforts déployés dans ce sens en matière 
d’accompagnement des éditeurs et écri-
vains, l’organisation de grandes opérations 
de distribution de livre et du Forum du 
livre, entre autres. 
Mettant l’accent sur le statut de Constanti-
ne considérée comme la « locomotive de la 
connaissance et des sciences en Algérie «, 
Mme. Mouloudji a considéré que le livre 
constitue « la vitrine de la scène nationale 
« d’où l’importance a-t-elle ajouté d’accor-
der tout l’intérêt à cette valeur sûre indis-
pensable pour le développement et l’épa-
nouissement des peuples. 
Placée sous le slogan « Constantine, portail 

de la civilisation «, la manifestation devant 
se poursuivre jusqu’au 28 septembre cou-
rant est marquée par l’exposition de plus de 
16.000 titres et l’organisation d’une qua-
rantaine d’activités (séminaires, pièces 
théâtrales, ateliers de formation, confé-
rences, et des séances de vente de livres 
dédicaces par des intellectuels de renom 
des quatre coins du pays), a fait savoir le 
responsable de la communication du Salon, 
Hicham Mahieddine. 

Un espace d’animation dédié aux enfants et 
aux élèves figure également au programme 
de cette manifestation qui s’inscrit dans le 
cadre du calendrier des rencontres autour 
du livre, approuvé par le ministère de la 
Culture et des Arts pour l’année 2024, a 
ajouté le même responsable. 
L’ouverture de la manifestation a été mar-
quée par la présentation d’une pièce théâ-
trale autour des plumes de la ville de 
Constantine. R. C.

RÉTROSPECTIVE DE 
L’ŒUVRE DE MATISSE  
À BÂLE 
Sur les pas du fondateur 
de l’art moderne 

UNE RÉTROSPECTIVE  d’exception qui 
s’est ouverte à Bâle invite à redécouvrir 
Henri Matisse l’un des fondateurs de 
l’art moderne. 
La fondation Beyeler a rassemblé, non 
loin de la grande ville rhénane du nord 
de la Suisse, 72 œuvres de l’artiste 
(1869-1964) qui englobent des tableaux, 
sculptures et gouaches découpées prove-
nant de grands musées et collections pri-
vées, et qui n’ont, pour certaines, plus 
été vues en Europe depuis plus de 30 
ans. 
L’exposition «Matisse - Invitation au 
voyage» s’ouvre sur le célèbre poème de 
Charles Baudelaire dont elle tire son 
nom. Une œuvre chère à l’artiste, qui 
avait choisi pour titre d’une de ses toiles, 
un fragment de l’un de ses plus célèbres 
vers: «Luxe, calme et volupté». L’invita-
tion au voyage exprime d’une certaine 
manière la quintessence esthétique de 
Matisse, explique Raphaël Bouvier, le 
commissaire de l’exposition, en souli-
gnant que le peintre se réfère à ce poème 
à plusieurs reprises dans son travail et 
que le voyage est un sujet essentiel dans 
(sa) vie et (sa) création. L’exposition est 
conçue comme une invitation au voyage 
dans l’œuvre d’Henri Matisse, ajoute-t-
il. 
Elle chemine dans les pas de l’artiste, de 
ses débuts à Paris, puis à Collioure, dans 
le sud de la France, lorsqu’il commence 
à révolutionner l’art dans sa période fau-
visme en libérant la couleur. 
Papiers découpés 
Réalisés à la fin de sa vie, ses papiers 
découpés, avec ses algues et oiseaux, 
sont inspirés de la faune et la flore que le 
peintre avait observé des années plus tôt, 
lors de son voyage à Tahiti en 1930. 
L’artiste occupe une place à part dans la 
collection d’Ernst Beyeler (1921-2010), 
célèbre marchand d’art et cofondateur de 
la foire de l’art contemporain de Bâle. 
D’abord libraire, il s’était lancé sur le 
marché de l’art en commençant par 
vendre des estampes japonaises dans sa 
boutique avant de la transformer en gale-
rie au début des années 1950, où Picasso 
et Matisse occupaient une place de 
choix. Il aimait particulièrement «les 
œuvres tardives» parce qu’il voyait dans 
les papiers découpés une grande révolu-
tion artistique, a expliqué Samuel Keller, 
le directeur de la fondation. 
Si Matisse fait régulièrement l’objet 
d’expositions sur certaines parties de son 
œuvre, les rétrospectives qui permettent 
de découvrir l’intégralité de sa carrière 
sont plus rares. Avec de grands artistes 
comme Henri Matisse ou Picasso, on 
peut faire beaucoup d’expositions diffé-
rentes parce qu’il y a tellement d’aspects 
dans leurs œuvres, estime M. Keller. Il 
est ainsi possible de monter une exposi-
tion sur la période des années 1930 ou 
uniquement sur les papiers découpés. 
Mais à chaque génération, il est impor-
tant que le public ait la possibilité de 
voir une rétrospective pour avoir une 
idée complète de son développement, du 
jeune artiste jusqu’au vieux maître. 

R. C.

COOPÉRATION CULTURELLE ALGÉRO-FRANÇAISE 

Une spécialiste de la mémoire à la tête 
de l’Institut français d’Algérie

CHANGEMENT  à la direction de l’Institut 
français d’Algérie (IFA). Cécile Renault a 
remplacé Ahlem Gharbi, en poste depuis 
septembre 2021, rapporte le site acteurspu-
blics.fr. 
La nouvelle directrice générale de l’IFA 
vient de Taïwan où elle y était conseillère 
de coopération et d’action culturelle 
(Cocac) à l’ambassade de France. 
Elle occupe désormais les mêmes fonctions 
à Alger en plus de diriger l’IFA. Elle a pris 
officiellement ses nouvelles fonctions le 1ᵉʳ 
septembre, précise la même source. 
Âgée de 45 ans, Cécile Renault est présen-
tée comme une « haute fonctionnaire ». 
Elle a notamment été entre 2021 et 2022 
directrice de projet à l’Élysée chargée du 
suivi des questions mémorielles sur la colo-
nisation et la guerre d’Algérie. 
Diplômée de Sciences PO Paris, elle a 
longtemps travaillé dans le secteur de la 

culture, ayant été notamment directrice-
adjointe du Musée Branly à Paris, avant 
d’entrer à l’École nationale d’administra-
tion (ENA). À sa sortie de la prestigieuse 
école, elle a travaillé au Conseil d’État puis 
comme conseillère de coopération et d’ac-
tion culturelle à l’ambassade de France à 
Taïwan. À Alger, elle arrive dans un 
contexte de recul de l’usage de la langue 
française en Algérie après l’introduction en 
2022 de l’enseignement de l’anglais à par-
tir de la 3ᵉ année primaire. Sa prédécesseu-
re Ahlem Gharbi avait mis en place une 
méthode « ludique » d’apprentissage de la 
langue de Molière au profit des jeunes 
Algériens. 
« Nous avons conçu des cours pour les plus 
jeunes, des concours ludiques et on va lan-
cer dans les prochains jours une application 
pour apprendre le français d’une façon 
ludique à travers un parcours culturel éga-

lement », avait-elle déclaré à des médias 
algérien en avril dernier. 
L’IFA a été créé en 2012 en remplacement 
des anciens centres culturels français 
(CCF) qu’il regroupe désormais. Outre son 
siège central à Alger, il dispose de quatre 
antennes, à Annaba, Constantine, Oran et 
Tlemcen. 
Il est à la fois « un centre de diffusion cul-
turelle et une institution en charge des pro-
jets de coopération entre les deux pays » et 
se présente comme « la principale platefor-
me de dialogue entre la France et l’Algérie 
dans les domaines de la culture et du savoir 
». Outre la riche activité culturelle qu’il 
propose tout au long de l’année à travers 
ses cinq antennes, il organise également les 
différents tests de maîtrise de langue fran-
çaise pour les candidats à la poursuite des 
études dans les universités françaises. 

R. C.

CONFÉRENCE ANIMÉE PAR ABDELKADER BENDAMÈCHE AU CANADA 

Une plume et des cordes pour Ezzahi
ORGANISÉE  par l’Association Culturelle 
Assaddekia-Québec (ACAQ) et GEHIMAB 
Algérie, une conférence-débat en mémoire 
du chanteur Amar Ezzahi a été animée le 21 
septembre par l’auteur et musicologue 
Abdelkader Bendamèche au Petit audito-
rium du Collège de Maisonneuve à Mont-
réal au Canada. Le thème de la conférence 
qui s’intitule « Une plume et des cordes 

pour Ezzahi », s’appuie entre autre sur son 
ouvrage publié en 2022 aux éditions Enag. 
Entre autres livres publiés par l’auteur: 
Cheikh Amar Ezzahi, L’éclat juvénile de la 
chanson chaâbie, Cheikh Abdelkrim Dali, 
Mahboub Bati : un artiste de légende, Chei-
kh El Hadj Abdelkrim Dali : une vie, une 
œuvre, Les grandes figures de l’art musical 
Algérien, Cheikh H’ssissen, El Meqnine 

Ezzine ou le cri de Chikh Mohamed Badji, 
Si Lakhdar Benkhlouf Amir Echouaraa. 
L’auteur a eu une carrière de chanteur avant 
de passer une grande partie de sa carrière au 
sein des institutions culturelles, ce qui lui a 
permis de côtoyer les plus grands artistes 
devenus qui ont pour leur majorité fini par 
se lier d’amitié avec lui. Plusieurs artistes 
dont Kamel Aziz, Ptit Moh et Nassim Gue-

douche ont marqué le rendez-vous en inter-
prétant des chansons du regretté Amar 
Ezzahi. Lors d’une précédente rencontre 
tenue cette fois ci à la Galerie Yara, Benda-
mèche a laissé entendre qu’il encourageait 
les auteurs et les passionnés à publier le 
maximum de livres afin de contribuer au 
rayonnement de la culture algérienne. 

R. C. 
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DRAME ET CHAOS AU STADE DE DOUÉRA 

La CAF ouvre une enquête 
La Confédération africaine de football (CAF) a décidé d’ouvrir une enquête approfondie suite aux 
violences survenues lors du match opposant le Mouloudia Club d’Alger (MCA) à l’Union Sportive 

Monastirienne, incident qui a conduit au décès d’un jeune supporter. Cette rencontre, qui s’est déroulée 
avant-hier soir dans le tout nouveau stade Ali Ammar de Douéra, inauguré pour l’occasion. 

L
e stade, censé représenter une vitrine 
moderne du football algérien, se retrou-
ve au cœur d’une tempête. Bien que le 

MCA ait remporté la rencontre sur le score 
de 2-0, lui permettant ainsi de se qualifier 
pour la phase de groupes de la Ligue des 
Champions d’Afrique, cette victoire a été 
ternie par des émeutes et des actes de van-
dalisme choquants de la part de certains 
supporters. 
Lors de cette rencontre, un jeune suppor-
teur du MCA, âgé de 23 ans, a tragique-
ment perdu la vie à la suite d› une chute 
survenue dans les tribunes. Selon ses 
proches, il aurait chuté d’une hauteur 
importante. Malgré l’intervention rapide 
des services de secours présents sur place, 
il n’a pas survécu à ses blessures et a été 
transporté d’urgence à l’hôpital, où les 
médecins n’ont pu le sauver. 
Des troubles ont éclaté à l’intérieur et à 
l’extérieur du stade, provoquant des dégâts 
matériels importants, dont la destruction de 
plusieurs sièges dans les gradins. Alors que 
le match, marqué par une intense lutte au 
milieu de terrain, n’a offert que peu d’oc-
casions franches en première mi-temps, 
c’est à la 71e minute que Zakaria Naidji a 
su débloquer la situation avec un coup-
franc d’une grande précision, ravivant ainsi 
l’espoir de qualification tant attendu chez 
les supporters. 
Malheureusement, cette euphorie a été 
rapidement assombrie par des comporte-
ments violents. Des fumigènes et des feux 
d’artifice ont été lancés sur le terrain à plu-
sieurs reprises, conduisant l’arbitre à inter-
rompre deux fois le match. La rencontre a 
révélé une série d’infractions, exposant le 
MCA à de potentielles sanctions finan-
cières, ainsi qu’à la menace de matchs à 
huis clos, une mesure souvent appliquée 
pour sanctionner les clubs dont les suppor-
ters se rendent coupables de violences. 

La CAF, désireuse de préserver l’intégrité 
de ses compétitions, a affirmé sa détermi-
nation à agir avec fermeté contre toute 
forme de violence. Elle a également insisté 
sur l’importance d’une meilleure gestion 
des foules et d’une vigilance accrue dans 
les stades. 
Par ailleurs, le match qui a débuté dans une 
ambiance électrisante, avec tifos et chants 
des supporters, le Mouloudia d’Alger a été 
déterminé à se qualifier pour la phase de 
groupes de la Ligue des Champions. Mal-
gré une domination précoce, aucune occa-
sion dangereuse n’est survenue durant le 
premier quart d’heure. Les Mouloudéens 
ont multiplié les offensives, mais la défen-
se tunisienne a tenu bon. 
À la 32e minute, une tête de Benkhemassa 
a touché la transversale, suivie d’une 
contre-attaque que Abdellaoui a neutrali-
sée. À la 41e, Kipré Jr a raté une belle 

opportunité. Le score restait inchangé à la 
mi-temps, et des jets de projectiles ont 
interrompu le jeu peu après la reprise. 
En seconde période, le MCA a continué à 
chercher la faille. Finalement, à la 69e 
minute, Zakaria Naidji a marqué sur un 
coup franc direct, libérant les siens et fai-
sant vibrer les gradins. Les Mouloudéens 
ont ensuite vu un but refusé à la 76e minu-
te, mais à la 81e, Orkuma a marqué contre 
son camp, donnant l’avantage au MCA. 
Dans les derniers instants, un penalty a été 
sifflé contre les Monastiriens, mais Mes-
soussa a raté son tir à la 90e+8. L’arbitre a 
finalement sifflé la fin du match sur un 
score de 2-0, offrant au Mouloudia d’Alger 
une qualification bien méritée. Pour rappel, 
lors du match aller disputé vendredi dernier 
à Tunis, le MC Alger s’était incliné sur le 
score de 1 à 0, sur un but contre son camps 
de Ghezala. Meriem Djouder

COUPE DE LA CONFÉDÉRATION 

Le CS Constantine se qualifie à la phase 
des poules 

CARTON PLEIN  pour le CS Constantine. Avec quatre victoires en 
autant de matchs en compétition africaine, les Verts et Noirs ont 
validé leur billet pour la phase de poules de la Coupe de la Confé-
dération. Ce samedi, ils se sont imposés 1-0 face aux Ghanéens de 
Nsoatreman FC, au stade Chahid Hamlaoui, lors du match retour 
du 2e tour préliminaire, ultime étape avant le mini-championnat, 
dont le tirage au sort aura lieu à la mi-octobre. 
Les gars du Rocher ont brillé au tour préliminaire contre le club 
ougandais Police FC, avec une victoire 2-0 à Constantine et un 
succès 2-1 à Kigali. Lors du second tour, ils ont dominé les Gha-
néens, s’imposant 2-0 à Accra avant de confirmer avec ce 1-0 à 
domicile. 
Encore une fois, c’est le virevoltant numéro 9, Zakaria Benchaa, 
qui a offert la victoire au CSC, inscrivant un splendide but à la 19e 
minute sur une frappe à l’intérieur des 18 mètres. 
Les camarades de Dib débuteront ainsi la compétition nationale le 
2 octobre à domicile, avec un moral au beau fixe, face à l’ES Mos-
taganem sur un stade neutre. Le CSC traîne encore les sanctions 
suite aux incidents de la saison dernière, notamment après le sac-
cage des tribunes par leurs supporters à quatre journées de la fin, 
lors du nul contre l’USMA. 
Le club de l’antique Cirta en est à sa troisième participation en 
Coupe de la Confédération. Lors des deux précédentes campagnes, 
ils s’étaient arrêtés en huitièmes de finale. Leur meilleure perfor-
mance remonte à 2019, lorsqu’ils avaient brillamment atteint les 
quarts de finale en champion’s league africaine cette fois-ci, en 
battant des poids lourds comme le TP Mazembe, le Club Africain 
et Ismaily. Ils avaient fini deuxièmes de leur groupe, avant de s’in-

cliner en quart de finale face à l’Espérance de Tunis, qui avait 
ensuite remporté la prestigieuse coupe continentale. 
Sous la houlette de Kheireddine Madoui, fin connaisseur du foot-
ball africain, les Sanafir ont misé sur la stabilité cet été, avec peu 
de recrutements. Néanmoins, ils restent bien armés pour jouer 
leurs cartes en Coupe de la Confédération. 
En Ligue 1, les objectifs restent élevés, et le technicien sétifien, 
conscient des enjeux, a pleinement accepté le défi. Les supporters 
de la vieille formation, restent attachés au club, même si beaucoup 
continuent de bouder les tribunes après les sanctions ayant touché 
plusieurs dizaines de leurs compères suite aux incidents de la sai-
son passée. 

Amine B. 
 
KHEIREDDINE MADOUI (ENTRAINEUR 
DU CS CONSTANTINE)  
 «Nous avons joué un grand match et les joueurs ont été à la 
hauteur parvenant à apporter la joie aux supporters. Nous 
avons bien analysé le jeu du ghanéen Nsoatreman FC.. La 
rencontre a été très tactique et les joueurs ont appliqué stric-
tement les directives surtout après avoir marqué le premier 
but et nous avons œuvré à fermer toute issue devant l’adver-
saire que nous sachant tenace sur le plan physique». 
Et d’ajouter : «La défense du CS Constantine a été au top 
tout au long des 90 minutes et cela était visible lors de nos 
précédents matches», soulignant que «l’attaquant Zakaria 
Benchaa a montré une nette évolution de son niveau». 

CHAN 
L’Algérie ne participera 
pas à la 8e édition  
L’ALGÉRIE  ne participera pas à la 8é 
édition du Championnat d’Afrique des 
Nations (CHAN),qui sera organisée 
conjointement par le Kenya, la Tanza-
nie et l’Ouganda, du 1er au 28 février 
2025, a   annoncé samedi soir, la Fédé-
ration algérienne de football (FAF). 
«Le bureau fédéral a pris la décision de 
ne pas participer à cette compétition et 
de réorienter les efforts et moyens en 
direction des jeunes catégories, mascu-
lines et féminines», indiqué un com-
muniqué de l’instance fédérale publié 
sur son site officiel à l’issue de la 
réunion de son BF en  
session ordinaire. Pour rappel, le prési-
dent de la CAF Patrice Motsepe, avait 
annoncé lundi à Nairobi, que la 8e édi-
tion du Championnat d’Afrique des 
nations (CHAN), organisée conjointe-
ment par le Kenya, la Tanzanie et l’Ou-
ganda, se disputera du 1er au 28 février 
2025.Comme la Coupe d’Afrique des 
nations (CAN), le CHAN va être déca-
lé comme lors des deux précédentes 
éditions : prévu initialement en 2024 le 
tournoi aura donc lieu en 2025 du 1er 
au 28 février.  Deux ans avant la CAN 
2027, le Kenya, la Tanzanie et l’Ou-
ganda vont donc avoir l’occasion de 
s’offrir une belle répétition.  Les élimi-
natoires auront lieu entre octobre et 
décembre 2024. La dernière édition du 
CHAN, disputée en Algérie en 2023, 
avait été remportée par la Sénégal 
devant l’Algérie (0-0, 5-4 aux t.a.b) en 
finale disputée le 4 février au stade 
Nelson Mandela de Baraki (Alger.  
 
 
QUALIFS-CAN-2025 
(GR-E-4E J)  
TOGO- ALGÉRIE   
Le déplacement des 
Verts à Lomé se fera à 
bord d’un vol charter  
LA FÉDÉRATION  algérienne de foot-
ball a annoncé samedi que le déplace-
ment de la sélection nationale à Lomé 
se fera «à bord d’un vol charter», en 
prévision de sa confrontation contre le 
Togo, dans le cadre de la quatrième 
journée (Groupe E) des qualifications 
de la Coupe d’Afrique des Nations 
(CAN-2025), prévue le 14 octobre pro-
chain, à 16h00 (heure locale) (17h00 
algérienne). 
Le déplacement des Verts sera précédé 
d’un stage bloqué, qui débutera le 7 
octobre, et surtout du match de la troi-
sième journée de ces qualifications de 
la CAN-2025. Ce sera contre cette 
même équipe du Togo, dans la soirée 
du 10 octobre, à partir de 20h00, au 
stade du 19-Mai 1956 d’Annaba. 
«Le Bureau Fédéral soutient et encou-
rage l’équipe nationale pour réaliser 
des résultats positifs et s’engage à 
mobiliser tous les moyens humains et 
matériels pour qu’elle atteigne ses 
objectifs» a ajouté la FAF dans un bref 
communiqué, diffusé sur son site offi-
ciel. 
A l’issue des deux premières journées 
de compétition, l’Algérie est solide-
ment en tête du Groupe (E) avec six 
points, devant le Togo (2pts), au 
moment où la Guinée équatoriale et le 
Libéria ferment la marche, avec un 
point chacun. 
Les deux autres pensionnaires du 
Groupe (E), la Guinée équatoriale et le 
Liberia s’affronteront également en 
aller et retour pendant cette date Fifa 
allant du 7 au 15 octobre 2024. 
Les deux premiers des 11 groupes 
seront qualifiées pour la phase finale 
de la CAN-2025, alors qu’un seul pays 
se qualifiera pour le tournoi final dans 
la poule du pays hôte.  
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LIGUE 1 MOBILIS (1RE JOURNÉE)  

Le PAC domine l’ASO Chlef et 
s’empare de la tête du classement 

Le Paradou AC a battu l’ASO Chlef 2-0 (mi-temps 1-0), en match disputé samedi après-midi au stade du 
20-Août 1955 d’El Anassers, pour le compte de la première journée de Ligue 1 Mobilis.

L
es deux buts Pacistes ont été inscrits par 
le jeune Adil Boulbina, qui s’était offert 
un doublé aux 24e et 61e (sp), avant de 

céder sa place à un quart d’heure de la fin, 
après avoir été victime d’une blessure.  
Une précieuse victoire qui permet aux 
Jaune et Bleu sous la conduite de son 
entraineur tunisien Radhi Jaidi de se placer 
provisoirement en tête du classement géné-
ral, avec une meilleure différence de buts 
que l’ES Sétif et l’Olympique Akbou, qui 
comptent également trois points, mais qui 
n’ont  inscrit qu’un seul but chacun. 
Le bal de cette première journée s’était 
ouvert jeudi, avec le déroulement du match 
ES Sétif - MC El Bayadh, et l’avantage 
avait tourné en faveur de l’Aigle noir, 
l’ayant petitement emporté (1-0), grâce à 
un pénalty du capitaine Akram Djahnit à la 
10e minute de jeu. Le match s’était joué en 
soirée, et sous une pluie battante au stade 

du 8-Mai 1945, et l’arbitre Anes Azrine 
s’en était remis à la technologie de l’assis-
tance vidéo à l’arbitrage (VAR) pour accor-
der le penalty ayant amené le but victo-
rieux. Ce qui représente une première his-
torique dans le championnat national, car 
jamais auparavant cette technique y avait 
été utilisée. La deuxième première histo-
rique a été enregistrée le lendemain soir à 
Béjaïa, plus précisément au stade de l’Uni-
té Maghrébine, où le nouveau promu 
Olympique Akbou a remporté la toute pre-
mière victoire de son histoire dans le cham-
pionnat «élite». 
C’était en battant le NC Magra, sur un but 
unique, signé de la nouvelle recrue Abdel-
hak Haskar à la 10e minute de jeu. Le 
défenseur Zidane Mebarakou a manquéun 
pénalty dont avait bénéficié le nouveau 
promu à la 57e minute de jeu. 
Les péripéties de cette journée inaugurale 

se poursuivront le mardi, 24 septembre 
avec le déroulement du match MC Oran - 
JS Saoura, prévu à partir de 18h00, au stade 
Miloud-Hadefi (Oran). 
Pour ce qui est des quatre matchs restant, 
ils ont été décalés au début du mois d’oc-
tobre, en raison de la participation du 
MCA, du CRB, du CSC et l’USMA aux 
différentes joutes interclubs de la CAF. 
Le choc JS Kabylie - MC Alger se jouera le 
mardi 1er octobre, à partir de 18h00, au 
stade Hocine Aït-Ahmed de Tizi-Ouzou. Il 
sera suivi du déplacement du  CR Belouiz-
dad chez l’USM Khenchela le mercredi 2 
octobre, à partir de 16h00, au stade Hama-
me-Amar. 
Les matchs CS Constantine - ES Mostaga-
nem et USM Alger - US Biskra sont pro-
grammés eux aussi le mercredi 2 octobre, 
mais les stades qui les abriteront n’ont pas 
encore été désignés. 

CANOË / KAYAK - 
CHAMPIONNAT 
NATIONAL 2024  
L’ASKM Oran conserve  
sa couronne  

LE CLUB  nautique ASKM Oran a 
conservé son titre de champion d’Al-
gérie de Canoë / Kayak (toutes catégo-
ries) en remportant l’édition 2024, clô-
turée samedi après-midi au barrage de 
Oued Chorfa, dans la wilaya d›Aïn 
Defla. 
Une belle confirmation pour ce presti-
gieux club du Nord-Ouest, qui domine 
la compétition depuis plusieurs années 
déjà, puisque c’est son quatrième titre 
consécutif de champion d’Algérie 
(toutes catégories). 
Plus de 100 céistes (messieurs et 
dames), représentant treize clubs, ont 
pris part à cette compétition disputée 
les 20 et 21 septembre au barrage de 
Oued Chorfa. 
Les clubs engagés sont : Sport Nau-
tique (Alger), Club Nautique (Alger), 
JAACK (Alger), ANA (Alger), ASKM 
(Oran), Club Sportif Universitaire 
d’Oran, Relais des Sportifs (Oran), 
IRCA (Annaba), Hippone (Annaba), 
RC Benoit (Annaba), Sport Nautique 
(Aïn Defla), ES Zeghaïa (Mila) et la 
sélection nationale militaire (Alger). 
La discipline est actuellement en plein 
essor en Algérie. Les deux médailles 
d’or décrochées par Carole Bouzidi 
aux Championnats du monde de la 
catégorie «Masters», disputés derniè-
rement en Pologne, illustrent parfaite-
ment cette progression. 

 
 
 
CHAMPIONNAT 
D’AFRIQUE U19  
Défaite de l’Algérie face  
à l’Egypte (22-42)  
LA SÉLECTION  algérienne masculine 
de handball des moins de 19 ans  
(U19) s’est inclinée face son homo-
logue égyptienne sur le score de 22 à 
42, (mi-temps : 11-22), en match 
comptant pour la  
troisième et dernière journée du grou-
pe A du Championnat d’Afrique des 
nations de la catégorie, disputé samedi 
à Mahdia en Tunisie. 
C’est la deuxième défaite des Algé-
riens dans le tournoi, après celle 
concédée face à la Guinée (25-35), 
contre une victoire devant le Burundi 
sur le score 45 à 30. 
Dans l’autre rencontre de la poule A, 
la Guinée a battu le Burundi (39-26). 
Selon la formule de compétition, 
toutes les équipes sont qualifiées en 
quarts de finale. 

 
 

LIGUE 2 AMATEUR (GR. CENTRE-OUEST - 1re JOURNÉE)  

Le MCB Oued Sly et l’ASM Oran aux 
commandes

LE MCB  Oued Sly et l’ASM Oran ont pris 
la tête du classement du groupe Centre-
Ouest de la Ligue 2 de football amateur, en 
s’imposant respectivement devant le CR 
Témouchent et l’ESM Koléa sur le même 
score de 1 à 0, alors que l’affiche de la pre-
mière journée disputée samedi entre le RC 
Kouba et le NA Hussein s’est soldée par un 
match nul (0-0). Le MCB Oued Sly et 
l’ASM Oran ont été les deux seules forma-
tions à s’adjuger les trois points de la vic-
toire lors de cette journée inaugurale du 
groupe Centre-Ouest, qui a enregistré cinq 
matchs nuls, dont l’autre derby algérois 
entre l’ES Ben Aknoun et la JS El Biar (0-

0). Dans les autres rencontres, la JSM Tia-
ret a été tenue en échec par le GC Mascara 
(1-1), tout comme le nouveau promu l’US 
Béchar Djedid par le RC Arbaâ sur le 
même score.  Dans le dernier match de la 
journée, le MC Saida et le SKAF Khemis 
Miliana se sont neutralisés (1-1). 
Cette première journée du groupe Centre-
Ouest a été amputée de la rencontre oppo-
sant le WA Mostaganem au SC Mecheria, 
qui a été reportée à une date ultérieure. 
Dans la poule Centre-Est, le nouveau 
promu le MB Rouissat a réussi ses débuts 
en Ligue 2, en dominant à domicile l’IB 
Khemis El Khechna sur le score de 3 à 0. 

A la faveur de ce large succès, le MB 
Rouissat rejoint le groupe de tête composé 
de l’USM El Harrach, l’US Chaouia, 
l’USM Annaba et le MO Constantine.  
L’USM El Harrach, qui a procédé à plu-
sieurs changements au niveau de son effec-
tif en vue de jouer les premiers rôles cette 
saison, a réussi à obtenir les trois points de 
la victoire lors de son déplacement chez 
l’ancien pensionnaire de la Ligue 1, l’US 
Souf, lançant de fort belle manière sa sai-
son en vue d’un éventuel retour parmi l’éli-
te, tout comme le nouveau promu l’US 
Chaouia, qui a remporté le derby face au 
CA Batna (1-0). 

Les deux autres prétendants à l’accession, à 
savoir, l’USM Annaba et le MO Constanti-
ne, ont assuré l’essentiel en s’imposant à 
domicile, respectivement, contre le HB 
Chleghoum Laid et le MSP Batna sur le 
même score de 1 à 0. De son côté, la JSD 
Jijel, nouveau promu, a laissé filer une vic-
toire qui semblait acquise, en encaissant le 
but de l’égalisation (1-1) de l’Olympique 
Magrane dans le temps additionnel 
(90e+14e). Les Jijeliens avaient ouvert le 
score (90e+2e). La deuxième journée de la 
Ligue 2 de football est prévue les 27 et 28 
septembre prochains, selon le programme 
de la Ligue nationale de football amateur. 
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Les propriétaires de Mac et 
d'iPhone sont souvent 

convaincus que leurs appareils 
sont sécurisés par défaut.  

Et c’est en partie vrai. Mais 
penser que la protection 
intégrée d’Apple se suffit  

à elle-même pourrait exposer 
vos données à des risques. 

 
 

Il est facile de croire que vos appareils 
Apple, avec leur réputation bien éta-
blie en matière de sécurité, vous 

offrent une protection complète. Après 
tout, Apple a fait de la confidentialité des 
utilisateurs et utilisatrices l'un de ses prin-
cipaux arguments de vente.  
Mais cette confiance, bien que justifiée 
dans une certaine mesure, peut vous don-
ner l'impression que tout est sous contrô-
le, alors que certains aspects essentiels de 
votre vie numérique restent vulnérables. 
La réalité est plus nuancée : même avec 
des outils comme iCloud Private Relay, il 
existe des failles que vous ne soupçonnez 
peut-être pas. La protection d'Apple, bien 
qu'efficace sur certains points, ne couvre 
pas l'ensemble de vos activités en ligne, 
laissant des zones d'ombre que des 
menaces potentielles peuvent exploiter. 
Une solution plus complète, comme l’uti-
lisation d’un VPN, devient alors indispen-
sable pour combler ces lacunes. Et c’est là 
que le choix d’un service comme Proton 
VPN prend tout son sens. 
 
iCloud Private Relay : une protection 
simple mais limitée 
Lancé avec iOS 15 et macOS Monterey, 
iCloud Private Relay fait partie de l’abon-
nement iCloud+. Ce service a pour objec-
tif de masquer partiellement votre adresse 
IP et de chiffrer vos requêtes DNS lorsque 
vous naviguez sur Safari, grâce à un sys-
tème de double relais. 
Lorsque vous vous connectez à un site via 
Safari, votre requête est d'abord envoyée 
à un premier serveur détenu par Apple. Ce 
relais chiffre votre adresse IP, masquant 
ainsi votre identité pour le reste de la 
navigation. Ici, Apple ne connaît pas la 
destination du trafic et se réserve la possi-
bilité de connaître votre position générale 
(par exemple, votre ville ou région), afin 
de continuer à afficher des résultats perti-
nents dans votre langue ou pour suggérer 
des services proches de vous. 
La connexion est ensuite transmise à un 
fournisseur de relais tiers. Ce serveur 
reçoit la requête sans voir votre adresse IP 
exacte, mais connaît le site que vous 
consultez, ce qui lui permet de rediriger 
votre trafic vers le service web ou la pla-
teforme cible. 
Un tel système garantit donc que ni Apple 
ni le fournisseur de relais tiers ne peuvent 
voir à la fois qui vous êtes (votre adresse 
IP exacte) et ce que vous faites en ligne 
(les sites que vous visitez). Cette sépara-
tion vise à améliorer la confidentialité de 
l’utilisateur, empêchant les parties impli-
quées de suivre entièrement vos activités. 
En pratique, cette fonctionnalité est idéa-
le pour les utilisateurs et utilisatrices 
d'Apple qui recherchent une protection 
légère et facile à utiliser. Private Relay ne 
nécessite aucune configuration complexe 
et fonctionne en arrière-plan, assurant une 
confidentialité accrue pour vos sessions 
Safari. Malgré tout, l'option intégrée pré-
sente plusieurs limites importantes. 
D’abord, elle ne protège que la navigation 
sur Safari et certaines applications spéci-
fiques d'Apple, laissant de côté les autres 
navigateurs ou applications qui utilisent 
Internet. Par ailleurs, bien que Private 
Relay masque votre adresse IP, le service 
ne vous permet pas de choisir un autre 
emplacement géographique. Votre posi-
tion approximative reste visible, ce qui 
permet aux sites de proposer des services 
locaux en fonction de votre région. En 

d'autres termes, impossible d'utiliser la 
fonctionnalité pour contourner les géores-
trictions, comme les catalogues étrangers 
de streaming ou des sites censurés. 
 
Enfin, il est important de rappeler qu'il ne 
s’agit pas d’un VPN : Private Relay ne 
protège qu'une partie de vos connexions, 
là où un réseau privé virtuel chiffre l'inté-
gralité du trafic de votre appareil et per-
met une flexibilité géographique bien 
plus large. 
 
Proton VPN : la confidentialité sur 
tous les fronts 
À l’inverse d'iCloud Private Relay, Proton 
VPN offre une protection complète qui 
couvre tout votre trafic, quels que soient 
l’application ou l’appareil utilisés. En 
plus de son chiffrement robuste, le servi-
ce de réseau privé virtuel se distingue par 
des fonctionnalités avancées qui en font 
une solution bien plus sécurisée pour les 
internautes soucieux de leur confidentiali-
té. 
On pense notamment aux serveurs Secure 
Core, possédés et administrés par Proton, 
qui ajoutent une double couche de protec-
tion pour votre trafic en le faisant passer 
par des équipements très strictement 
supervisés en Suisse, en Islande et en 
Suède, avant d’atteindre le serveur VPN 
final.  
Dans ce cas de figure, même si le dernier 
serveur venait à être compromis, votre 
identité resterait protégée grâce à ce pre-
mier relais sécurisé. 
Mais là où Proton VPN excelle, c’est dans 
la flexibilité géographique qu'il offre. 
Contrairement à iCloud Private Relay, le 
fournisseur dispose de plus de 8 000 ser-
veurs répartis dans 112 pays, vous per-
mettant ainsi de modifier votre localisa-
tion virtuelle à volonté. Qu'il s'agisse 
d'accéder à des contenus bloqués dans 
certains pays, contourner la censure, ou 
simplement protéger vos données dans 
des environnements à risque, cette capaci-
té à choisir parmi un vaste éventail de ter-
ritoire s'impose comme un atout majeur. 
En matière de sécurité, Proton VPN repo-
se sur des protocoles de pointe comme 
OpenVPN et WireGuard, ainsi que sur 

son protocole maison, Stealth, qui permet 
de contourner les mesures anti-VPN et la 
censure d'État. Tous ces protocoles sont 
compatibles avec l'algorithme de chiffre-
ment AES-256, reconnu comme étant 
inviolable. Vous l'avez compris : bien 
qu'iCloud Private Relay utilise un systè-
me de double relais pour masquer l’adres-
se IP, il ne fournit pas le même niveau de 
chiffrement global ni la couverture aussi 
étendue qu’un VPN. Proton VPN, avec 
ses outils avancés et sa flexibilité géogra-
phique, garantit donc une sécurité et une 
confidentialité sur mesure, tout en offrant 
la possibilité de contourner les restric-
tions géographiques. 
 
Respect de la vie privée : Proton VPN 
mieux protégé grâce aux lois suisses 
La juridiction sous laquelle opère un ser-
vice génère un impact considérable sur la 
confidentialité des internautes. Apple, 
étant une entreprise basée aux États-Unis, 
est soumise à des lois de surveillance 
comme le Cloud Act ou le Patriot Act, qui 
autorisent le gouvernement américain à 
demander l'accès aux données d'utilisa-
teurs, y compris ceux domiciliés à l’étran-
ger.  
Bien qu'Apple se montre proactive dans 
la protection des données privées, le cadre 
législatif dans lequel elle évolue expose 
potentiellement les internautes à des 
requêtes légales pour l’accès à certaines 
informations. 
En revanche, Proton VPN est basé en 
Suisse, un pays reconnu pour ses lois 
strictes en matière de confidentialité. 
Contrairement aux États-Unis, la Suisse 
n'est pas membre des accords de sur-
veillance internationaux 5/9/14 Eyes, ce 
qui signifie qu'il est peu probable que 
Proton VPN soit contraint de partager des 
données avec d'autres gouvernements. On 
rappelle aussi que Proton VPN applique 
une politique de no-log très stricte, garan-
tissant qu’aucune information relative à 
votre activité en ligne ne peut être parta-
gée, même en cas d'exigence légale. 
 
Performances et impact sur la vitesse 
de connexion 
Les performances de Proton VPN et 

d'iCloud Private Relay diffèrent en fonc-
tion de leurs approches respectives en 
matière de sécurité. Private Relay se 
concentre uniquement sur une partie du 
trafic – principalement celui de Safari – et 
limite son impact sur la vitesse. Comme il 
ne chiffre pas tout le trafic Internet et ne 
fait transiter les données que par deux 
relais, la réduction de la vitesse est quasi 
imperceptible. Ce service est conçu pour 
être léger et intégré dans l'écosystème 
Apple, garantissant une navigation rapide 
tout en masquant partiellement l'adresse 
IP. 
 
En revanche, Proton VPN, avec ses ser-
veurs Secure Core, offre une protection 
plus globale en faisant transiter le trafic 
par plusieurs serveurs pour renforcer la 
sécurité.  
Ce processus, ainsi que l'utilisation 
conjointe d'un algorithme de chiffrement 
et des protocoles VPN, peut entraîner un 
léger ralentissement de la connexion. 
Toutefois, grâce à des protocoles comme 
WireGuard, Proton VPN parvient à main-
tenir des débits très satisfaisants, même 
en cas d’utilisation intensive. Quelques 
fractions de seconde en moins sont négli-
geables comparées à la sécurité accrue et 
à la confidentialité en ligne que le four-
nisseur garantit. 
 
Proton VPN : un complément essentiel 
pour les utilisateurs Apple 
Alors, oui : iCloud Private Relay est une 
bonne solution pour celles et ceux qui 
cherchent à améliorer la confidentialité de 
leur navigation Safari dans l’écosystème 
Apple.  
C’est simple, automatique et sans effort. 
Cependant, ses limites le rendent insuffi-
sant pour une protection complète de 
votre vie numérique. 
Proton VPN, en revanche, offre une pro-
tection plus complète et une flexibilité 
bien supérieure. Que vous souhaitiez 
sécuriser l'intégralité de votre trafic, 
contourner des restrictions géographiques 
ou bénéficier d’une sécurité renforcée, 
Proton VPN répond à ces besoins de 
manière globale, sur macOS et iOS, mais 
aussi sur Windows, Linux et Android.

TECH

Apple et vie privée : iCloud Private Relay ne 
suffit pas et un VPN reste indispensable 
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iOS 18.1 arrive avec Apple Intelligence : comment 
l'essayer maintenant ? 

Les utilisateurs impatients de tester 
les capacités de la suite « Apple 
Intelligence » peuvent dès à présent 

télécharger la bêta publique d’iOS 18.1. 
 
iOS 18.1 arrive avec Apple  
Intelligence : comment l'essayer 
maintenant ? 
La version bêta publique est désormais 
accessible à tous, mais pour profiter 
d'Apple Intelligence, il vous faut un 
iPhone 15 Pro ou l'un des nouveaux 
iPhone 16. 
Les utilisateurs impatients de tester les 
capacités de la suite « Apple Intelligence 
» peuvent dès à présent télécharger la 
bêta publique d’iOS 18.1. 
Cette mise à jour introduit les premières 
fonctionnalités basées sur l’IA d’Apple, 

jusqu’alors réservées aux développeurs. 
La mauvaise nouvelle ? Seuls les utilisa-
teurs équipés d’un iPhone 15 Pro ou d’un 
iPhone 16 pourront réellement bénéficier 
de ces innovations. Les appareils plus 
anciens n’étant pas compatibles avec cer-
taines capacités d’Apple Intelligence. 
 
Comment tester Apple Intelligence ? 
Pour tester l’intelligence artificielle 
d’Apple, il vous faut le bon iPhone. 
Actuellement, seuls les iPhone 15 Pro et 
Pro Max sont compatibles. Mais les 
quatre nouveaux modèles d’iPhone 16 
seront également capables d’installer 
iOS 18.1 et d’accéder à Apple Intelligen-
ce. 
Bien qu’Apple déploie ses fonctionnali-
tés progressivement, iOS 18.1 propose 
déjà une série d’outils prometteurs. 
Parmi les nouveautés, les fonctionnalités 
d’écriture permettent aux utilisateurs de 
réécrire, relire et résumer des textes dans 
des applications comme Mail et Notes. 
Les outils photo facilitent la recherche 
d’images grâce à des commandes en lan-

gage naturel, tandis qu’une nouvelle 
fonction permet de supprimer discrète-
ment les éléments indésirables d'une 
image. 
Les applications Notes et Téléphone per-
mettent désormais d’enregistrer, de 
transcrire et de résumer des appels. Par 
ailleurs, Apple Intelligence propose des 
résumés générés par l’IA pour vos notifi-
cations, e-mails et divers contenus. 
 
Un meilleur Siri ? 
Beaucoup attendent l’arrivée d’un Siri 
plus performant. En intégrant une intelli-
gence artificielle avancée, Apple assure 
que Siri deviendra plus « naturel, flexible 
et profondément intégré » dans le systè-
me. 
 
Dans iOS 18.1, l’activation de Siri se 
manifeste par une lumière éclatante, 
remplaçant l’ancien globe. Les utilisa-
teurs pourront désormais alterner entre la 
voix et la saisie pour poser leurs ques-
tions. Siri s’efforcera de comprendre 
même les bafouillent, et il disposera éga-

lement d’informations sur les produits 
Apple, lui permettant par exemple de 
répondre à des questions spécifiques 
concernant vos appareils. 
 
Installer iOS 18.1 bêta 
Même si iOS 18.1 est désormais en bêta 
publique, une version sans aucun doute 
plus stable que celle des développeurs, 
vous devez toujours faire attention lors 
de l’installation. Le mieux est de l’es-
sayer sur un autre iPhone que celui que 
vous utilisez au quotidien. 
Pour télécharger cette bêta, accédez aux 
Paramètres, sélectionnez Général et 
appuyez sur Mise à jour logicielle. Sélec-
tionnez l’option Mises à jour bêta et 
choisissez iOS 18 Public Beta. Un écran 
apparaîtra vous invitant à mettre à jour 
vers iOS 18.1 Beta. 
Si votre iPhone prend en charge Apple 
Intelligence et que vous souhaitez l’es-
sayer, accédez aux Paramètres, sélection-
nez Apple Intelligence et Siri, puis 
appuyez sur le bouton pour rejoindre la 
liste d’attente.

Google Photos reçoit une 
nouveauté subtile mais 
incontournable 
Ce n'est peut-être pas la fonctionnalité la 
plus spectaculaire, mais elle se révèle 
très pratique.Que vous soyez sur Android 
ou iOS, Google Photos est une excellen-
te solution pour stocker et partager vos 
photos, avec de surcroit des fonctionnali-
tés comme Magic Editor et Ask Photos. 
Cependant, il manquait jusqu’à cette 
semaine une fonctionnalité pourtant 
simple : la possibilité de retourner ou de 
mettre en miroir une image. 
 
Un ajout simple, mais important 
Comme le précise Android Police, les 
utilisateurs peuvent désormais effectuer 
cette action directement depuis l’applica-
tion Google Photos. Bien que cela puisse 
paraître basique, avant cette mise à jour, 
seules les options de recadrage, de rota-

tion ou de modification du rapport 
étaient disponibles dans les outils d’édi-
tion. 
Un exemple de l’utilité de cette fonction-
nalité concerne les selfies pris sur un 
iPhone, où la caméra inverse par défaut 
l’image, ce qui modifie l’orientation ori-
ginale de la photo. Mais ce n’est pas la 
seule possibilité, cela permet d’ajuster 

l’équilibre et la symétrie, ou encore de 
corriger l’orientation. Même si ce type de 
fonctionnalité ne semble pas indispen-
sable à première vue, il est pratique de 
l’avoir à portée de main. 
 
Ask Photos est disponible 
Google Photos propose une fonctionnali-
té bien plus innovante : « Ask Photos ». 

Grâce à l’IA, les utilisateurs peuvent 
simplement demander au chatbot de 
retrouver une photo spécifique, plutôt 
que de parcourir eux-mêmes des milliers 
de clichés. Cela simplifie grandement la 
recherche. 
Par exemple, lors de la présentation de 
cette fonctionnalité pendant la Google 
I/O, au lieu de saisir le mot clé « plaque 
d’immatriculation » et de faire défiler 
toutes les photos, les utilisateurs peuvent 
désormais demander « Quel est mon 
numéro de plaque d’immatriculation ? ». 
Gemini extrait le numéro en utilisant le 
contexte pour identifier quelle voiture 
appartient à l’utilisateur. 
La fonctionnalité « Ask Photos » est pour 
l’instant strictement expérimentale et 
n’est disponible que pour certains utilisa-
teurs américains dans le cadre du pro-
gramme Google Labs. 

 
La version bêta publique est 
désormais accessible à tous, 
mais pour profiter d'Apple 
Intelligence, il vous faut un 
iPhone 15 Pro ou l'un des 

nouveaux iPhone 16. 
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L’
aventure est avant tout 
le fruit de coïncidences. 
D’abord, un choc de 

Ligue 1 qu’il s’est mis en tête 
de voir, dimanche 22 sep‐
tembre : Olympique Lyon‐
nais‐Olympique de Marseille. 
Ensuite, une période oppor‐
tune sans emploi débutée 
trois semaines plus tôt. Sur‐
tout, une passion pour les 
longues distances en course 
à pied née un an plus tôt. 
 
Un habitué des paris  
loufoques 
Alors, Luca Raggiri‐Mary 
s’est mis en tête de relier en 
courant le stade Vélodrome 
de la cité phocéenne au parc 
OL. Ce supporter provençal 
de 27 ans, abonné depuis dix 
ans en virage Nord, n’est pas 
effrayé par la distance de son 
défi : 350 km en sept jours, 
parcourus à partir de lundi 

16 septembre.  « Depuis que 
j’ai découvert la course à 
pied, j’ai déjà fait Caen‐Le 
Havre (90 km) et j’ai couru 
près de 300 km en une 
semaine en mars », présente‐
t‐il. 
Son compte Strava affiche 
également un marathon en 3 
h 21 et un Tours‐Orléans 
(140 km). Et surtout une 
multitude de défis loufoques, 
qui révèlent une partie du 
personnage : un tracé des 
lettres O et M en plein Paris, 
un tracé de 42 km passant 
par les 20 mairies d’arron‐
dissements de la capitale, un 
tour du périph de 35 km… 
Lien de ces expériences, son 
indissociable chapeau beige, 
qu’il ne cesse de porter lors 
de ses périples et dont il en a 
fait un emblème. C’est 
d’ailleurs son nom de code 
sur les réseaux sociaux. 
 
« Il faut être solide  
mentalement » 
Un passif qui rend moins 

extravagant son périple, qui 
approche les 4 000 m de 
dénivelé positif et termine 
par une remontée de la Via 
Roma.  
« Physiquement, c’est fai‐
sable. Mais il faut être solide 
mentalement quand ça com‐
mence à tirer. Et se rappeler 
que c’est pour l’OM », pointe‐
t‐il. Un constat qui trouve 
une résonnance dans son 
message lâché jeudi soir sur 
ses réseaux sociaux : 
 « Je sais que ça devait arri‐
ver. Voilà, je souffre. […] 
Aujourd’hui, les 67 km m’ont 
détruit. […] J’ai eu les pre‐
miers songes d’abandon. » 
Dans le détail, ses sept étapes 
sont toutes longues de 50 à 
70 km, à l’exception de la 
dernière (30 km). Parti le 
plus léger possible, avec 
deux flasques et un petit sac 
à dos, il s’arrête majoritaire‐
ment chez des connaissances 
le soir pour dormir. 
Son aventure a pris un 
sérieux coup d’arrêt quand il 

a appris que le parcage visi‐
teur ne serait pas occupé par 
un cortège marseillais, leur 
déplacement ayant été inter‐
dit jeudi pour risques d’af‐
frontements.  
« L’interdiction m’a fait mal. 
L’idéal aurait été que le 
déplacement soit autorisé », 
concède‐t‐il. Après avoir sol‐
licité sans succès le club pho‐
céen pour obtenir une invita‐
tion, il a finalement trouvé un 
billet dans les travées du 
Groupama Stadium. Il y ira 
avec un ami lyonnais, qui 
l’hébergera au soir de sa der‐
nière étape. Et même s’il 
avait dû regarder le match 
dans un bar, il l’assure : « 
J’aurais terminé quoiqu’il 
arrive, quels que soient les 
barrages. » 
Pour le retour à Marseille, 
aucun doute en revanche : �« 
Je prendrai le train. » Et de 
sept jours, la durée du voya‐
ge sera magiquement réduite 
à 1 h 40. 

Dynveo, un laboratoire 
de nutraceutique 
écoresponsable et 
engagé 

UN NUTRACEUTIQUE est un pro‐
duit fabriqué à partir d’aliments et 
vendu sous forme de pilule ou de 
poudre. Ces compléments alimen‐
taires sont une alternative santé et 
bien‐être. Ils ont également un effet 
bénéfique sur l’organisme, étant 
plus naturels. Certains de ces com‐
pléments sont produits par Dynveo, 
un laboratoire français spécialisé 
dans ce marché. 
 
Une production française et écolo‐
gique 
Dynveo est un laboratoire de nutra‐
ceutique français. Il est également 
écologique et s’attache à respecter 
une charte de qualité stricte. Les 
différentes formules sont dévelop‐
pées par une équipe d’experts allant 
du docteur en biologie à l’ingénieur 
en agronomie. Le laboratoire s’ap‐
puie sur une veille constante pour 
proposer des produits purs. Les 
matières premières utilisées vien‐
nent du monde entier afin de garan‐
tir leur qualité. Par ailleurs, Dynveo 
est le premier laboratoire de nutra‐
ceutique français à proposer des 
emballages 100 % biodégradables 
et qui répondent à la norme NF EN 
13432. Les gélules, toutes végétales, 
sont garanties sans traces de sol‐
vants ou de métaux lourds.  
 
Quels sont les bienfaits de la 
nutraceutique sur la santé ? 
Comme il est expliqué sur le site de 
Dynveo, la nutraceutique permet de 
renforcer le système immunitaire 
de façon naturelle.  
Cette approche, si elle permet de 
combler certains apports nutrition‐
nels, a également pour objectif 
d’aboutir à un état de santé et de 
forme optimal. Elle a donc à la fois 
un rôle de prévention et d’optimisa‐
tion. 
Si vous souhaitez faire une détoxifi‐
cation, il est tout à fait possible de 
passer par la nutraceutique. Sur son 
blog, Dynveo met en avant le fait 
que ces compléments alimentaires 
peuvent stimuler et optimiser une 
cure de détox, de nombreuses 
plantes ayant des propriétés drai‐
nantes.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

UN AVION de ligne de la compagnie SAS 
a été forcé d’interrompre son vol après 
la découverte d’une souris dans l’avion 
qui serait apparemment sortie du repas 
d’une passagère. 
La découverte d’une souris, apparem‐
ment sortie du repas d’une passagère, a 
obligé un avion de ligne de la compa‐
gnie SAS à se poser pour un arrêt 
impromptu, a indiqué vendredi un 
porte‐parole du transporteur. 
 
« Extrêmement rare » 
L’avion devait relier Oslo à Malaga mer‐

credi quand la passagère clandestine a 
été découverte à bord, conduisant l’ap‐
pareil à interrompre son vol pour atter‐
rir à Copenhague. « Conformément à 
nos procédures, il y a eu échange 
d’avion en vue d’une inspection » de 
l’appareil, a expliqué à l’AFP Øystein 
Schmidt, porte‐parole de SAS en Norvè‐
ge. « C’est quelque chose qui se produit 
extrêmement rarement », a‐t‐il assuré. 
« Une souris en est sortie en sautant » 
L’incident n’a pas l’air d’avoir entamé la 
bonne humeur des passagers. 
« Croyez‐le ou non. Une dame à côté de 

moi […] a ouvert sa nourriture et une 
souris en est sortie en sautant », a écrit 
un passager, Jarle Børrestad, sur sa 
page Facebook avec une photo le mon‐
trant tout sourire à côté de deux autres 
femmes, souriant elles aussi. 
Les passagers ont été acheminés vers 
Malaga à bord d’un autre vol. 
« Nous avons des procédures établies 
pour de telles situations, qui incluent 
également un passage en revue avec 
nos fournisseurs afin de s’assurer que 
cela ne se reproduise pas », a affirmé M. 
Schmidt.

Luca Raggiri‑Mary a 
quitté le stade Vélodrome 

de Marseille lundi 16  
septembre à l’aube. 

Direction le parc OL en 
périphérie de Lyon, où 
jouera l’OM dimanche 

soir. Son périple de 350 
km en une semaine a  

l’allure du pari fou, mais 
n’est qu’un défi de plus 
pour ce passionné de 

longue distance. Qui ne 
s’est pourtant mis à la 
course à pied qu’un an 

plus tôt. 

Norvège : une souris, passagère clandestine, oblige un avion à se poser 

« Il faut être solide » : ce fan de l’OM court 
350 km en une semaine pour supporter 
son équipe à Lyon 

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant
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Vendre l’eau de fonte de la calotte glaciaire?  
Une idée folle, et partiellement approuvée par  

le gouvernement du Groenland

La calotte glaciaire du Groenland 
représente environ 6,5 % de l’eau 
douce de la planète. De quoi faire 

tourner la tête de certains entrepreneurs, 
bien décidés à ne pas passer à côté de cet 
"or blanc".  
C’est le cas d'Arctic Water Bank, une 
start-up dont le projet de récolter l’eau de 
fonte des glaciers et de l’expédier à 
l’étranger a d’ores et déjà partiellement 
été approuvée par le gouvernement du 
Groenland, rapporte dans un article paru 
le 19 septembre dernier Wired. 
 
Un droit exclusif sur  
les 20 prochaines années 
"C’est l’une des eaux les plus propres au 
monde. Quiconque a goûté à l’eau du 
Groenland sait que c’est de l’or blanc 
pur", explique dans les colonnes de The 
Wired Samir Ben Tabib, cofondateur et 
responsable des relations internationales 
d’Arctic Water Bank. 
Le projet de la start-up ? Construire un 

barrage dans le sud du Groenland afin de 
récupérer l’eau de fonde des glaciers puis 
la transporter dans le monde entier par 
bateau dans des navires-citernes, précise 
Wired. 
Selon des documents consultés par le 
média américain, la stars-up dispose déjà 
des autorisations initiales dont elle a 
besoin pour développer son projet : le 
gouvernement lui a en effet accordé le 
droit exclusif d’utiliser toute l’eau et la 
glace d’une rivière près de la ville de 
Narsaq durant les 20 prochaines années. 
Celle-ci produit en moyenne 21,3 mil-
liards de litres d’eau chaque année, soit 
quasiment toute l’eau de fonte de la 
calotte glaciaire du Groenland. Pour 
construire son barrage, la société devra 
d'abord réaliser une étude d’impact envi-
ronnemental (EIE).  
Un obstacle qui n'en serait pas vraiment 
un : la construction de barrages n'est pas 
une nouveauté dans le pays pourtant 
encore très préservé, rapporte Wired. 
"Nous disposons de l’une des ressources 
les plus précieuses au monde dans cette 
région, et en abondance, et nous voulons 
faire passer ce message aux investisseurs 
et aux marchés potentiels", ajoute dans 
les colonnes Naaja H. Nathanielsen, 
ministre du Commerce et des Affaires du 
Groenland. 
Selon la ministre, "l’objectif est double" 
: "Il s’agit de nouvelles sources de reve-

nus pour le pays, ainsi que de développe-
ment des entreprises locales et de créa-
tion d’emplois associés." 
 
Transporter l’eau ou la dessaler ? 
Il ne s’agit pas de la première tentative 
d’exploiter les eaux de fonte des glaciers. 
Les fondateurs d’Arctic Water Bank eux-
mêmes avaient déjà fondé la société Arc-
tic Ice, qui proposait d’expédier la glace 
pêchée en mer vers des bars à cocktails à 
l’étranger, notamment aux Émirats 
arabes unis.  
À la fin des années 1990, les Pays-Bas 
avaient quant à eux essayé d’importer de 
l’eau des fjords de Norvège, sans succès. 
Plus récemment, nous mentionnions les 
projets des "chasseurs d'icebergs", qui 
cherchent à capturer et remorquer les 
monuments glacés pour les apporter à 
des régions en stress hydrique. 
"En raison des monopoles, les mauvaises 
idées peuvent perdurer bien plus long-
temps que prévu dans le secteur de 
l’eau", explique David Zetland, profes-
seur adjoint à l’Université de Leyde qui 
étudie l’économie politique de l’eau. 
Celui-ci se dit sceptique quant à la capa-
cité du projet Arctic Water Bank à 
concurrencer les prix du marché pour 
l’eau du robinet ainsi que le prix du des-
salement de l’eau, d’environ 1 dollars 
pour 1 000 litres aujourd'hui selon l’ex-
pert. Guy Alaerts, professeur à l’Institut 

IHE de Delft pour l’éducation à l’eau aux 
Pays-Bas, n’est pas aussi catégorique : 
"Le dessalement est très coûteux en 
termes d’énergie, donc si l’énergie est 
chère, alors peut-être qu’il pourrait deve-
nir compétitif d’importer de l’eau à la 
place (…) Je dirais que ce n’est pas une 
solution générale au problème de la 
pénurie mondiale d’eau potable, mais 
que cela peut fonctionner dans certains 
endroits en tant que solution d’urgence 
ou de complément de ressources en eau". 
La question du transport de l’eau sera par 
ailleurs décisive quant à la viabilité du 
projet.  
"Je ne pense pas que quiconque ait éva-
lué l’empreinte hydrique et énergétique 
des deux options : transporter l’eau ou la 
dessaler", précise Guy Alaerts. 
 "Le transport de l’eau du Groenland jus-
qu’à la côte est des États-Unis, par 
exemple, n’est pas très long, mais si vous 
devez l’amener jusqu’en Californie, qui 
est une région plus sèche, alors vous 
devez faire le tour du continent, et cela 
pourrait être trop cher. Je pense que les 
mathématiques devront être faites au cas 
par cas". 
"Tout le monde pense que le monde est 
un endroit humide avec quelques déserts, 
mais d’ici 2050, ce sera différent. Le 
monde sera essentiellement un endroit 
sec avec seulement quelques endroits et 
pays ayant beaucoup d’eau" conclut-il.

Fonte des glaces: les 
scientifiques se seraient-
ils trompés sur la vitesse 
de la montée des eaux? 
De récentes études sur la calotte gla‐
ciaire du Groenland mettent en lumiè‐
re une possible surestimation de l'al‐
bédo de la glace par le modèle E3SM 
v.2, impactant ainsi les calculs relatifs 
à la fonte des glaces et à la montée des 
eaux. 
Quel est le point commun entre la 
tenue à privilégier pour marcher dans 
le désert, et le "manteau" neigeux 

arboré par la glace ? Réponse : l'albé‐
do. La part du rayonnement solaire 
renvoyée par une surface dépend en 
effet des propriétés physiques de 
celle‐ci, notamment de sa couleur. Que 
l'on soit Bédouin… ou une planète en 
surchauffe, mieux vaut ainsi se vêtir en 
blanc. 
Or, pour réaliser des projections sur le 
climat futur de notre planète, les 
scientifiques ont besoin de représen‐
tations chiffrées du système terrestre. 
Autrement dit, de modèles. La simplifi‐
cation voudrait que les surfaces 
gelées, en particulier les glaciers de 

montagne et les calottes glaciaires, 
s'associent à une valeur d'albédo éle‐
vée – et constante. Après tout, ne sont‐
elles pas blanches ? 
En réalité, en bordure de ces étendues, 
la glace est souvent grise car nue, 
c'est‐à‐dire dépourvue de neige. Mais 
également parsemée de "trous" encore 
plus foncés, correspondant à des lacs. 
Voire maculée d'algues et de pous‐
sières. De couleur plus sombre, ces 
étendues gelées renvoient alors moins 
de rayonnement solaire : leur albédo 
est plus faible, et elles se réchauffent 
davantage.

 
D’après les informations de 

The Wired, rendues 
publiques le 19 septembre 

dernier, une start‑up a 
obtenue les autorisations 

partielles du gouvernement 
du Groenland pour capter et 
revendre à l’étranger l'eau 

de fonte de certains glaciers 
du pays.
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L' angioplastie est est un traite‐
ment de choix qui permet de 
rétablir la circulation sangui‐

ne quand une artère est bouchée. Elle 
peut être indiquée lors d'un infarctus 
du myocarde, d'un accident ischémique 
cérébral ou oculaire ou en cas de mala‐
die rénale ou d'artériopathie des 
membres. On distingue plusieurs types 
d'angioplastie : 
L'angioplastie coronaire qui permet de 
dilater les artères coronaires sténosées 
(ou "bouchées") lors d'un infarctus du 
myocarde pour rétablir une bonne irri‐
gation sanguine des muscles du cœur. 
L'angioplastie transluminale qui consis‐
te à passer un tube fin (cathéter) via la 
peau (voie percutanée) dans le système 
artériel. Le cathéter comprend un bal‐
lonnet à son extrémité.  
Le cathéter est déplacé dans le système 
artériel jusqu'à ce que le ballonnet 
atteigne le rétrécissement artériel dans 
l'artère vertébrale. Le ballonnet est 
ensuite rapidement gonflé, ce qui étire 
l'artère (angioplastie) et réduit ainsi le 
degré de rétrécissement. Dans le cas de 
cette angioplastie, un stent est ensuite 
inséré dans l'artère pour prévenir un 
nouveau rétrécissement. 
L'angioplastie carotidienne concerne les 
personnes victimes d'un accident isché‐
mique cérébral ou oculaire causé par un 
rétrécissement (par une plaque d'athé‐
rosclérose) d'une des artères irriguant 
le cerveau (l'artère carotide interne). La 
technique est la même que pour 
d'autres régions. 
 
En quoi consiste l'opération ? 
L'angioplastie permet d'élargir les 
artères obstruées par un caillot à l'aide 
d'un cathéter (petit tube flexible) dont 
l'extrémité est munie d'un ballonnet 
gonflable. Le cathéter est inséré par le 
médecin dans l'artère et, lorsqu'il est 
bien positionné, il gonfle le ballonnet 
pendant un court moment pour élargir 
le vaisseau et ainsi améliorer le flux de 
sang. Dans la plupart des cas, le méde‐
cin place une endoprothèse aussi appe‐
lée "stent" à l'intérieur de l'artère une 
fois qu'elle est élargie. Ce stent métal‐
lique réduit le risque que cette partie du 
vaisseau rétrécisse de nouveau. Il arrive 
parfois, au bout de plusieurs semaines 
ou plusieurs mois, qu'un caillot sanguin 
se forme au niveau du stent, risquant 
ainsi de boucher l'artère. Un traitement 
anticoagulant permet alors de résorber 
ce caillot. Une radiographie peut être 
effectuée pour s'assurer de la place du 
ressort. 
 
Artère bouchée : causes, symptômes, 
que faire ? 
Le sang qui circule dans les artères est 
indispensable au bon fonctionnement 
de l'organisme, car il apporte l'oxygène 
nécessaire à la vie des tissus. Si une 
artère est bouchée, l'organe qu'elle 

irrigue est menacé. Symptômes, exa‐
mens, solutions et traitements d'une 
artère bouchée... 
 
Comment se passe l'opération ? 
L'angioplastie se déroule dans une salle 
de radiologie, dans les conditions de 
stérilité nécessaires à l'introduction 
d'une sonde dans les artères. Une anes‐
thésie locale est administrée au point 
d'entrée, et parfois générale si nécessai‐
re, mais elle est en général non doulou‐
reuse. Le cathéter est introduit soit 
depuis l'artère fémorale située au pli de 
l'aine, soit depuis l'artère humérale ou 
radiale située au pli du bras ou au poi‐
gnet. L'intervention se déroule sous 
contrôle radiologique en injectant de 
petites doses de liquide de contraste 
permettant d'opacifier l'artère. 
Durée 
L'intervention dure en général une à 
deux heures. Ensuite, le patient est sur‐
veillé et doit garder pendant quelques 
heures un dispositif de compression sur 
le point d'entrée du cathéter et rester 
allongé pendant environ 24h en cas de 
cathétérisme au pli de l'aine. En princi‐
pe, il peut quitter l'hôpital le lendemain 
de l'angioplastie. 
 
Risques 
Malgré les progrès techniques, l'angio‐
plastie comporte un risque de complica‐
tions et d'échec dans 5% des cas : 
 
Allergie le plus souvent liées à l'utilisa‐
tion de produit de contraste iodé ou 
d'anesthésique local. 
Hématome au point de ponction qui se 
traduit par un aspect bleuté qui peut 

persister plusieurs jours mais qui est 
habituellement sans conséquence. 
Obstruction ou blessure d'une artère 
qui nécessite une réparation chirurgica‐
le et parfois une transfusion sanguine. 
Echec de l'angioplastie ou récidive 
(resténose). 
Convalescence après 
La convalescence dépend de l'indication 
de l'angioplastie. Mais dans la plupart 
des cas, le jour du retour à domicile, il 
est déconseillé de conduire soi‐même, 
mais plutôt de se reposer. En général, la 
journée suivante, et après l'accord du 
médecin, il est possible de reprendre 
graduellement les activités habituelles. 
 
Sur le forum santé : les discussions 
au sujet de la pose de stent 
SUJET RÉPONSES 
Fatigue apres pose de stent  38 
Comment vivre après pose de stents 28 

Pose de stents : les risques 38 
Douleurs apres pose de stents 10 
Essouflement apres pose stent 2 
 
A retenir 
 
► L'angioplastie permet de rétablir la 
circulation sanguine dans une artère 
bouchée. 
► La technique du ballonnet consiste à 
gonfler un petit ballonnet dans l'artère 
pour écraser la plaque d'athérome et 
agrandir le diamètre de l'artère. 
► La technique du stent consister à 
poser un mini‐ressort dans l'artère 
pour éviter qu'elle ne se rebouche. 
 
► L'angioplastie comporte un risque de 
complications et d'échec dans 5% des 
cas. 
► La convalescence dépend de l'indica‐
tion de l'angioplastie.

BIEN-ÊTRE

L'angioplastie permet de 
 dilater les artères coronaires 

rétrécies ou sténosées pour 
maintenir leur perfusion.

Angioplastie : comment se passe la pose 
d'un stent ? 

Glycémie à jeun :  
LA GLYCÉMIE permet de connaître son 
taux de sucre dans le sang. 
La glycémie correspond au taux de glu‐
cose (sucre) contenu dans le sang. Le 
sucre est un nutriment essentiel au 
bon fonctionnement des cellules de 
l'organisme. Une partie du glucose qui 
se trouve dans le sang est transformé 
en glycogène qui fournit le corps en 
énergie. 
C'est important de connaître le taux 
normal de la glycémie à jeun. En‐des‐
sous d'un certain taux de sucre dans le 
sang, on parle d'hypoglycémie, tandis 
qu'au‐dessus, il s'agit plutôt d'une 
hyperglycémie. Un diabète peut être 
décelé par cette analyse. 
 
Qu'est‐ce qui fait varier la glycémie 
dans le sang ? 
Dans l'organisme, la régulation de la 
glycémie se fait grâce à un équilibre 
permanent entre différentes hormones. 
L'insuline par exemple ‐ une hormone 
produite par le pancréas ‐ fait baisser 
la glycémie, tandis que le glucagon, 
l'adrénaline, l'hormone de croissance 
ou le cortisol la font augmenter. L'ali‐
mentation, l'activité physique, le stress 
font également varier la glycémie. S'il 
fonctionne correctement, le pancréas 
produit de l'insuline en fonction de la 
glycémie. Après un repas riche en glu‐

cides, la glycémie s'élève et stimule la 
libération d'insuline. Cette hormone se 
fixe sur les membranes de certaines 
cellules, favorisant ainsi l'entrée du 
glucose dans les cellules et assurant la 
baisse de la glycémie. Contrôler sa gly‐
cémie est important car cela permet de 
savoir s'il y a un problème dans la pro‐
duction d'insuline ou au niveau des 
récepteurs de l'insuline.  
"Cela permet aussi de déterminer si le 
patient est atteint d'un diabète ou d'un 
trouble de la régulation du glucose, 
d'autant que le diabète est une patho‐
logie silencieuse. Il est donc utile de 
vérifier sa glycémie, même en l'absen‐
ce de symptômes dès lors qu'il y a un 
risque plus élevé d'avoir un diabète 
(antécédents familiaux, surpoids, 
l'existence d'autres problèmes de santé 
type hypertension artérielle)", précise 
le Dr Marc Popelier, médecin spécialis‐
te en diabétologie à la Pitié‐Salpêtrière 
à Paris. Le dosage de la glycémie est 
prescrit par un médecin au cours d'une 
consultation ou à l'hôpital lorsque le 
patient présente des symptômes évo‐
cateurs d'une baisse de sécrétion d'in‐
suline comme :  
la soif  
la fatigue  
une infection type mycose récidivante  
un amaigrissement
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Série policier France - 2023 
          Brocéliande 

 Téléréalité France 2024 
         L'amour est dans le pré 

 Film d'action 
         États-Unis - 1986 
         Top Gun 

  Série humoristique 
           France  
           Kaamelott 

 Série policière 
         Commissaire Magellan 

 Film pour la jeunesse 
          Etats-Unis - 2011 
          Alvin et les Chipmunks 3 

 Série historique France - 2024 
          Fortune de France 

 Série d'action France - 2023 
         Paris Has Fallen 

 Film d'horreur 
          Etats-Unis - 2017 
          Get Out 

 Comédie - France - 2024 
         Tombés du camion 

 Film documentaire - 2023 
         Little girl blue 

  Film d'action 
           Etats-Unis - 2021 
           Shang-Chi et la légende des Dix Anneaux 
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20 h 40

20 h 50

21 h 20

21 h 10

21 h 00

21 h 20

22 h 35

la chaine 20h00

Série d'action Royaume-Uni - 2020 
Saison 1 

Gangs of London 
Selon Ed Dumani, quelque chose cloche chez 
Elliot qu'il soupçonne. Après avoir enquêté sur 
ses antécédents, Ed le soumet à un test qui 
déterminera le degré de sa loyauté envers les 
Wallace. Sean doit calmer le jeu avec les  
Dumani.

Série humoristique France - 2021  
Saison 1 

Pamela Rose, la série 
Pour échapper à une sanction de la commis-
sion de discipline du FBI, les agents Richard 
Bullit et Douglas Riper retournent sur le ter-
rain. Ils doivent arrêter un mystérieux tueur en 
série qui s’attaque à des youtubeurs stars d’in-
ternet. Une enquête d’autant plus compliquée 
que les deux agents cachent la bavure qu’ils 
ont commise en provoquant, malgré eux, la 
mort accidentelle de leur premier suspect. Ce 
qui ne manque pas d’éveiller les soupçons de 
Jessica Carson, leur jeune rivale au FBI…
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:43 12:21 15:47 18:24 19:48 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:59 12:31 15:58 18:34 19:53 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:10 12:47 16:13 18:50 20:13 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:15 12:52 16:18 18:54 20:17

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:19 12:55 16:21 18:57 20:20 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:49 12:26 15:52 18:28 19:52 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
05:03 12:40 16:06 18:43 20:06 

INNOVATION 
À L’UNIVERSITÉ 
DE BLIDA 
La SATIM accompagne 
un Hackathon du club 
scientifique 
LA SOCIÉTÉ d’automatisation des 
transactions interbancaires et de 
monétique (SATIM) a accompagné 
un Hackathon organisé par le club 
scientifique IT Community de 
l’Université Saâd-Dahlab de Blida 
en vue d’encourager l’innovation 
et le développement technologique 
au sein de la communauté 
estudiantine, a indiqué un 
communiqué de la compagnie. 
Cette compétition, sponsorisée par 
la SATIM en partenariat avec la 
Banque de développement local 
(BDL) et la Banque de 
l’agriculture et du développement 
rural (BADR), a été organisée par 
le club scientifique IT Community 
de l’Université de Blida du 19 au 
21 septembre courant au niveau du 
Higher Institute of Sciences» de 
Bordj El-Kiffan, a précisé la même 
source. Cet évènement s’inscrit 
dans «une démarche proactive 
visant à encourager l’innovation et 
le développement technologique 
au sein de la communauté 
étudiante», a ajouté le 
communiqué. Le Hackathon 
«Hackwave» a offert aux 
participants une expérience 
immersive où l’imagination et la 
technologie se rencontrent. Les 
équipes ont eu l’opportunité de 
collaborer, de partager des idées et 
de développer des projets concrets 
qui répondent aux problématiques 
relatives aux processus de SATIM, 
a fait savoir également la société. 
Dans ce cadre, les participants se 
sont lancés dans des défis 
stimulants, exploitant leur 
expertise pour résoudre des 
problèmes complexes rencontrés 
par la SATIM, visant à automatiser 
les systèmes et repousser les 
frontières de la technologie. 

S. N.

Après l’échec de la préten-
due bataille de Koursk, et 
dans le contexte de 

lourdes pertes militaires, d’un 
nombre élevé de morts et d’une 
pénurie aiguë d’armes, de plus 
en plus d’hommes ukrainiens 
préfèrent fuir vers l’Europe au 
lieu d’être recrutés et tués. Si les 
membres des centres de recrute-
ment territoriaux parviennent à 
les attraper, il y a une sérieuse 
résistance et même des violences 
pour fuir à tout prix l’enrôlement 
dans l’armée ukrainienne. 
Se trouvant dans une situation 
critique, le commandement mili-
taire ukrainien doit combler un 
grave déficit de soldats en impli-
quant des mercenaires dans les 
parties les plus difficiles de la 
ligne de front. Ces mercenaires 
participent aux assauts, en véri-
table chair à canon, ainsi qu’à la 
défense de positions souvent en 
étant mal préparés face à la supé-
riorité des forces russes en 
hommes et en armement. Selon 
les observateurs, il y a un recours 
quasi systématique à l’utilisation 
de mercenaires dans toutes les 
lignes de front en étant sous 
contrôle de forces peu structu-
rées, ce qui raccourcit considéra-
blement leur espérance de vie sur 
le champ de bataille. 
Dans les médias occidentaux, de 
nouvelles publications font état 
de la mort d’oies grises, un terme 
qui, historiquement, désigne les 
mercenaires irlandais qui s’enga-
geaient dans les armées conti-
nentales. Le journal finlandais 
Ilta Sanomat a rapporté la mort 
d’un citoyen de ce pays dans la 
région d’Artemovs (Bakhmut). 
Près d’Avdeevka (région de 
Donetsk), le légionnaire brési-
lien M. Woukapanuovo (de son 
vrai nom Gomes Ribeiru 
Maxuel) a été mortellement bles-
sé. La même situation s’est pro-
duite pour les mercenaires à 
Krynky près de Kherson, où plu-
sieurs citoyens américains ont 
été tués, parmi lesquels l’ancien 
militaire américain B. Bauer-
socks. 
Outre les criminels notoires, les 
sadiques et les ultra-radicaux, la 
plupart des étrangers qui entrent 
en Ukraine dans le but de com-
battre la Russie sont poussés par 
la cupidité et le souci d’une gloi-
re à bon marché. Il y aussi l’at-
trait de l’argent versé par le 
Congrès américain, le plus grand 
pourvoyeur de l’Ukraine et d’Is-
rael. 
Les mercenaires pensaient qu’ils 
gagneraient facilement de l’ar-
gent en restant loin du front, en 
étant instructeurs, en entretenant 

des blindés et en tant que 
conseillers militaires. Au début, 
la situation était la même et les 
néonazis de Kiev les traitaient 
comme des privilégiés. Mais 
depuis, la situation a changé. 
Aujourd’hui, le commandement 
ukrainien, en les menaçant de 
mort et en exerçant du chantage, 
force les étrangers à se battre. 
Les légionnaires ont ainsi com-
pris qu’ils sont une cible légitime 
pour l’armée russe et qu’ils 
seront tués. 
Depuis le début de l’opération 
militaire spéciale, et jusqu’à l’été 
2023, au total 11 675 merce-
naires étrangers originaires de 84 
pays sont arrivés en Ukraine 
pour participer aux combats aux 
côtés des unités ukrainiennes. 
Les groupes les plus nombreux 
venaient de Pologne, des États-
Unis et du Canada, de Géorgie, 
du Royaume-Uni et de Rouma-
nie, de Croatie, ainsi que de 
France et de la partie de la Syrie 
contrôlée par la Turquie, c’est-à-
dire, les terroristes de DAECH 
recyclés en combattants sur le 
théâtre ukrainien.  
Il y a quelques mois, le régime 
de Kiev a procédé au recrute-
ment des mercenaires étrangers 
en Argentine, au Brésil, en 

Afghanistan, en Irak et dans les 
zones de Syrie contrôlées par les 
États-Unis, soit d’autres terro-
ristes ayant commis des crimes 
contre l’Humanité en Syrie et en 
Irak.  
Le recrutement aux États-Unis 
d’Amérique et au Canada s’est 
également intensifié. C’est éga-
lement le cas pour la France. Ce 
travail est effectué sur la base des 
représentations ukrainiennes à 
l’étranger avec l’aide des ser-
vices de renseignement occiden-
taux, principalement la CIA et 
les sociétés militaires privées 
sous son contrôle (Academic, 
Cubic et Dean Corporation). 
En juin dernier, des témoignages 
en provenance d’Odessa ont fait 
état de l’arrivée de mercenaires 
dans la ville. «Les résidents 
locaux ont constaté l’arrivée de 
trois bateaux de mercenaires 
étrangers, totalisant environ 60 
personnes, au port maritime 
d’Odessa. Les passagers étaient 
armés et communiquaient entre 
eux en français», a assuré l’agen-
ce russe Ria Novosty qui dit 
s’appuyer sur des sources 
locales. «Après leur arrivée à 
Odessa, ces militaires étrangers 
se sont dispersés dans toute la 
ville, essayant de ne pas quitter 

leurs lieux de résidence et évitant 
tout contact avec la population 
locale», a ajouté une de ces 
sources, cité par l’agence de 
presse russe. 
Au rythme actuel, il semblerait 
que Kiev entend utiliser ces mer-
cenaires pour influer le cours des 
combats sur le terrain. Si la pro-
pagande occidentale met l’accent 
sur l’existence de soldats étran-
gers dans les rangs russes, en se 
focalisant sur le groupe paramili-
taire Wagner, opérant en Ukraine 
et en Afrique, ces mêmes médias 
mainstream oublient que le 
recours au mercenariat est l’apa-
nage du Pentagone, le départe-
ment américain de la Défense, 
avec les tristement célèbres mer-
cenaires de Blackwater en Irak, 
cela même qui ont commis l’irré-
parable en tuant des milliers 
d’Irakiens innocents après l’in-
vasion de ce pays en 2003.  
Les exemples occidentaux de 
recours aux mercenaires sont 
édifiants, et érigés en cas d’école 
à l’instar de la Légion étrangère 
qui opère aux côtés de l’armée 
française.  
Cela explique notamment pour-
quoi ce mode opératoire est utili-
sé en Ukraine. 

Mahmoud Benmostefa

LE PRÉSIDENT de la République, Abdelmad-
jid Tebboune, a présidé hier une réunion du 
Conseil des ministres, focalisée sur les consé-
quences des récentes intempéries qui ont frap-
pé le pays, ainsi que sur les préparatifs pour la 
rentrée scolaire, universitaire et sociale. 
Au cours de cette réunion, un exposé détaillé a 
été présenté concernant les lourds impacts des 
intempéries sur plusieurs régions du quart sud-
ouest de l’Algérie.  
Les wilayas de Tindouf, Naâma, Tamanrasset, 
Illizi, Beni Abbes, Ghardaïa et Béchar ont 

particulièrement souffert, étant donné qu’elles 
n’avaient pas connu de telles averses depuis 
2008. Les dégâts matériels sont considérables 
et des pertes humaines ont également été 
déplorées. L’Etat a de suite pris en charge les 
familles touchées. 
En parallèle, la réunion a également abordé la 
rentrée scolaire, qui s’est tenue hier, marquée 
par l’arrivée de plus de 11 millions 700 000 
élèves dans les établissements scolaires à tra-
vers le pays. Les défis logistiques et pédago-
giques liés à cette rentrée ont été discutés, avec 

un accent particulier sur l’importance d’assu-
rer un environnement d’apprentissage sécurisé 
et de qualité. 
Lors de cette réunion, le gouvernement a éga-
lement abordé la sociale universitaire. Pour 
rappel, le ministre de l’Enseignement supé-
rieur et de la Recherche scientifique, Kamel 
Baddari, avait souligné «la disponibilité des 
structures et de l’encadrement pédagogique 
pour recevoir 1 812 000 étudiants lors de la 
rentrée universitaire 2024/2025». 

M. B.

UN MODE OPÉRATOIRE OCCIDENTAL 

Pourquoi l’Ukraine recourt aux 
mercenaires ? 

La pénurie d’hommes en âge de se battre a contraint le régime de Volodomyr Zelensky à recourir 
au service des mercenaires étrangers. Cette option renseigne sur l’incapacité notoire du régime de Kiev 

à enrôler ses propres citoyens dans l’effort de guerre, mais surtout sur le niveau de désertion au sein 
d’une armée complètement décimée par la folie du régime de Kiev et de ses sponsors. 

CONSEIL DES MINISTRES 

Intempéries et rentrée sociale au programme

Une armée 
décimée. 


